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MOT DU PRESIDENT 


(Jjptre presidents, (Madame (Denise (Marcou?Q a annonce recemment sa demission du 
conseiC d'administration pour des raisons personnels. Son impCication est vraiment digne de 
mention. Ede a organise de nomBreuses activites dont un voyage & (MontreaCpour visiter (e 
centre d'archives des (Jdormons et Ce voyage d (Jrosse-lCe. Ede s'est egaCement impCiquee en 
faisant Ces demarches avec Ces angCophones pour (a diffusion de notre repertoire, eCCe a aussi 
traduit de nomBreu?c testes, corrige des donnees dans differents pres By teres, codaBore d [a revue 
et corrige des testes. Ede fut notre contact avec [a vide de Thetford (Mines et avec Ces autres 
societes degeneaCogie, dans Ce But d'echanger des revues et permettre ainsi C'enrichissement de 
notre BiBCiotheque. ‘Mgus ne pouvons que Cui dire merci de tout coeur et Cui souhaiter Bonne 
chance dans ses nouveCCes orientations. 

Suite d cette demission, j'ai assure ['interim jusqu’d C'assemBCee generate. 

La presente revue porte sur Ca decouverte de C'amiante;. c 'est notre fa^on d nous de 
contriBuer d C'histoire de Ca region. L 'amiante fut Congtemps Ce moteur economique de ‘Thetford 
(Mines et des environs. (Bien que de moindre importance aujourd'hui, Ces mines demeurent un 
empCoyeur important et marquent toujours ['image de ‘Thetford (Mines. 

La Societe a puBCie cette annee Ce repertoire de Ca paroisse ImmacuCee-Conception 
(%gBertsoninlCe) et s'apprete d puBCier, tres Bientot, ceCui de Ca paroisse Ste-(Marthe (Thetford 
(Mines). (Sfous corrigeons presentement Ces donnees des paroisses St-SlCphonse (Thetford(Mines), 
St-‘Pierre-de-Throughton, St-SyCvestre, Ste-CCotiCde, St-DanieC, LaurierviCCe et nous avons 
egaCement entrepris Ca saisie de cedes de St-(frederic et de Tring Jonction. 

Encore une annee Bien rempde! Ojpus avons mis Beaucoup d'energie sur Ca conception 
de Ca revue, en puBCiant Ces (Bo(due et Ces LefeBvre; void maintenant Ces decouvreurs de 
C'amiante. Les prochains numeros de Ca revue porteront sur C'apport des ‘Ukrainiens dans notre 
region, Ca famide Picard, Ca grippe espagnoCe et Ca famide (Rpusseau. 

(Merci d tous Ces BenevoCes car sans eu?Q peu de chose aurait etc accompCi, et encore 
merci d (Madame Denise (Marcou?c- 


dfynaCd Turcotte 
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Introduction - la decouverte de l'Amiante : 


par Paul Vachon 


Loin de nous 1'idee de decrier 1'importance de Joseph Fecteau, 
il est et il reste pour nous l'un des decouvreurs de l'amiante. 
Mais nous manquerions a nos objectifs de societe de genealogie et 
d'histoire si nous ne revelions pas les faits nouveaux portes a 
notre connaissance. L'histoire est ensevelie avec les decouvreurs 
de l'amiante et il nous appartient, a nous les vivants, d'exposer 
les faits tels que nous les percevons. 

En fouillant dans les archives, les vieux journaux et les 
registres, il nous arrive de retracer des documents qui peuvent 
bouleverser et changer l'histoire deja etablie. Une simple lettre, 
retrouvee au hasard, peut etre la cause du changement de l'origine 
historique d'une region. C'est ce qui se produit presentement. En 
effet, nous avons retrouve une lettre d'un certain Joseph Gilbert 
de Dolbeau. Ce dernier ecrivait au redacteur en chef de «L'Action 
Catholique», L.-P. Roy en date du l er decembre 1955. 

Gilbert revelait dans sa lettre sa version de la decouverte de 
l'amiante. Resultat : Joseph Fecteau ne serait plus le seul 
decouvreur de l'amiante. Grace aux moyens mis a notre disposition, 
nous pouvons reconstituer en partie les faits et les evenements de 
cette epoque. Le lecteur trouvera le contenu integral du document 
a la page 15. 

La premiere version "officielle" que nous avons de la 
decouverte de l'amiante parait 34 ans apres l'evenement, c'est 
l'abbe Alphonse Legendre qui en parle dans sa monographie 
Historique de la ville de Thetford Mines depuis sa fondation 
jusqu'4 nos jours (1876-1910), parue en 1910. D'autres volumes, 
dont ceux de Cleophas Adams Thetford Mines, historique et 
biographie et de Nelson Fecteau La Cit6 de l'or blanc reprennent 
sensiblement la version de l'abbe Legendre. Seul George W. Smith 
dans son volume Bell Asbestos Mines Ltd 1878-1967 sur 1'historique 
de la compagnie miniere, apporte des elements neufs, notamment en 
publiant la lettre de Gilbert et le proces de Ward. Nous en 
retrouverons les details dans les biographies respectives de ces 
families. 

Analysons la situation 

Premierement, la rumeur et les faits : sur quoi se base-t-on 
pour attribuer la decouverte de l'amiante a Joseph Fecteau? Il n'y 
a aucun document ecrit relatant ce fait, si ce n'est la version de 
l'abbe Legendre qui se base sur les temoignages des anciens 
recueillis 34 ans apres l'evenement. L'abbe Legendre ajoute que 
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les opinions sont partagees sur celui qui le premier trouva cette 
pierre. II commet egalement de nombreuses erreurs lorsqu'il parle 
de cette decouverte, erreur de date «juillet» au lieu d'aout, 
erreur de prenom «Peter Ward» au lieu de Robert Grant Ward et 
erreur d'interpretation «Ward etait sur les lieux» alors qu'il n'y 
etait pas. L'abbe Legendre se base done sur une rumeur. En 1889, 
lorsque Fecteau decede, le livre des prones de la paroisse St- 
Alphonse mentionne que «(e pert Jos 'fecteau est decede...si Con croit Ca rumeur assez 
vraisem6(a6Ce d’adCeurs, d serait Ce premier decouvreur de Camiante ici d Thet/ord.? Et ce n'est que 
13 ans apres 1'evenement... Quant a George W. Smith, il signale 
que Robert G. Ward etait "proprietaire du terrain ou se trouvait 
1'affleurement" or, Ward en deviendra proprietaire deux ans apres 
la decouverte, soit le 13 mai 1878. Cependant, personne ne 
conteste le fait que Fecteau etait present sur les lieux de la 
decouverte et que e'est lui qui a remis la pierre a Ward. 

Deuxiemement, la presence des decouvreurs : e'est encore 
l'abbe Legendre qui mentionne le nom des pionniers de Thetford et 
parmi ceux-ci nous retrouvons les noms de Joseph Fecteau, Onesime 
Gilbert et Joseph Roy. Les registres des paroisses de St- 
Ferdinand, St-Adrien-d'Irlande et St-Alphonse de Thetford, le 
cahier des prones de la paroisse St-Alphonse, le role d'evaluation 
de St-Adrien-d'Irlande, les recensements du gouvernement federal et 
ceux des paroisses et les cartes du bureau d'enregistrement 
d'Inverness, nous confirment la presence des families Fecteau, 
Gilbert et Roy a peu pres au meme endroit (Voir a cet effet les 
biographies). 

Troisiemement, les liens d'amitie : meme s'il n'y a aucune 
parente entre ces families, il y a de solides liens d'amitie les 
unissant. Nous les retrouvons comme parrain et marraine lors des 
baptemes ou comme temoin lors de sepultures. Ils sont egalement 
aux memes assemblies de la municipality de Thetford. De plus, nous 
pouvons localiser avec certitude que deux de ces families sont 
voisines. Il est done assez vraisemblable qu'ils soient souvent 
ensemble. 

Quatriemement, les details : meme si Joseph Gilbert a commis 
quelques erreurs dans sa lettre en ce qui concerne le proces de 
Ward, nous pouvons dire qu'elle fourmille de petits faits 
veridiques. Il est assez remarquable d'ailleurs de voir 
1'exactitude de ces evenements surtout lorsque nous constatons 
qu'ils furent ecrits 79 ans apres la decouverte de l'amiante et que 
1'auteur nous rappelle ces souvenirs alors qu'il n'avait que 8 ans. 
Par exemple, e'est effectivement l'abbe D'Auteuil qui est vicaire 
a St-Ferdinand, il y a la messe une fois par mois a la mission de 
St-Adrien, il signale le passage de Ward a la maison de Fecteau 
comme commergant de fourrure, nous retrouvons, en effet, dans le 
recensement de 1881 que Fecteau est trappeur. Il mentionne aussi la 
presence de Brown, representant de la compagnie Bell a Thetford, il 
situe egalement avec precision la construction du chemin de fer 


Le Bercail, vol. 3, no 4 - mai 1995 


5 



Quebec Central ainsi que l'arrivee et le depart de sa famille de 
Thetford. 

Cinquiemement, l'interet de 1'auteur de la lettre : en 1955, 
Joseph Gilbert a 87 ans, il ecrit cette lettre «en vue de rendre la 
verite a l'histoire». Il ne demande rien si ce n'est que l'on 
reconnaisse la verite. 

Sixiemement, les temoignages : les enfants d'Alphonse Paquet 
(Armand, Ange-Aime, Julienne, Jeanne-d'Arc, Lucien et Anrejeanne) 
confirment dans des entrevues realisees en 1994, avoir entendu 
Joseph Roy declarer etre present lors de la decouverte de 
1'amiante. 

Septiemement, le temps ecoule : generalement, plus on est loin 
d'un evenement, plus les risques d'erreurs augmentent. Cependant, 
il semble que ce soit le contraire ici, car 13 ans apres la 
decouverte de 1'amiante, on parlait de rumeur. Ainsi, meme si le 
temoignage e Joseph Gilbert et des enfants d'Alphonse Paquet sont 
encore plus loin de 1'evenement, ils concordent et nous paraissent 
digne de foi. 

Huitiemement, le desinteret de la ville : 1'abbe Legendre 
ajoutait dans sa monographie en page 11 que «Thetford lui devait 
(Joseph Fecteau) et lui doit encore un juste tribut de 
reconnaissance, et cependant, il est mort oublie, et sans que son 
nom figure nulle part pour passer a la posterite». Ce n'est qu'en 
1952 que la ville de Thetford Mines erige une plaque commemorative 
a la memoire de Fecteau, «apres 76 ans de reflexion»... comme le 
faisait remarquer ironiquement Nelson Fecteau. En 1952, Joseph 
Roy,^ Joseph Fecteau, Onesime Gilbert et Gedeon Gilbert sont 
decedes. Le seul temoin encore vivant a l'epoque, est Joseph 
Gilbert qui habite Dolbeau depuis 1904 et qui n'est peut-etre pas 
au courant de 1'erection de ce monument. Cette plaque 
commemorative permet d'ancrer 1'idee que Joseph Fecteau est 
1'unique decouvreur de 1'amiante puisque seul son nom y figure. 

En conclusion : A qui revient l'honneur de la decouverte de 
1'amiante? A ceux qui etaient sur les lieux? A celui qui a donne 
la pierre a quelqu'un d'autre? Ou a celui qui a su en tirer profit? 
Pour nous cela importe peu, nous croyons que la decouverte de 
1'amiante fut collective, que Joseph Fecteau a donne la pierre a 
Robert Grant Ward et que ce dernier a su en tirer un large profit 
personnel. Ce terrain achete 218 $ en 1878 en valait 650,000 $ dix 
ans plus tard. Quant a Joseph Fecteau, Onesime Gilbert et Joseph 
Roy, ils ont continue a mener une vie de labeur et de miseres 
jusqu'a leur deces. Peut-etre la ville de Thetford Mines devrait- 
elle rendre justice a ces gens qui ont collabore a sa naissance en 
leur reconnaissant leur juste place dans l'histoire, mais ceci ne 
nous appartient pas! 


6 


Le Bercail, vol. 3, no 4 - mai 1995 


Les fecteau <u 



(1) Fecteau, Filteau ou Feuilleteau 


Societe genealogique de la Region de L’Amiante, 671, boul. Smith Sud, Thetford Mines. G6G INI 




























































Joseph Fecteau 


par Johanne Fortin et Jocelyne Vallitres 


* 

■ v 



Joseph Fecteau 1822-1889 

Source: SAHRA - Collection Galerie de nos 
ancetres de l'or blanc. 


Joseph Fecteau est le plus 
connu de tous les decouvreurs de 
l'amiante. Ce qui contribue a sa 
notoriete, c'est que devant 1'hStel 
de ville de Thetford Mines, nous 
pouvons lire sur une plaque 
commemorative «En 1'honneur de Joseph 
Fecteau, decouvreur de l'amiante». 
Originaire de la Beauce, il naquit le 
13 novembre 1822, a Ste-Marie-de- 
Beauce, fils d'Augustin et de Marie 
Josette (Josephte) Jacques. L'acte 
de naissance mentionne que les 
parents, parrain et marraine sont 
tous illettres, ce qui est courant au 
debut de ce siecle. 

'Li tnizi novembre mil huit cent vingt deux par 


nous cure de Ste-Marie soussigne a etc baptist Joseph ne du 
jour precedent du legitime manage d’Augustin feilteau 
cultivateur et de Marie Josephte Jacques. Le parrain a etc 
Joseph feilteau la marraine Arc/iange Jacques lesquels ainsi 
que le pin ont declare ne savoir signer .' 1 

Joseph Fecteau epouse Marie 
Marguerite Ferland, fille de Jean et 
de Marie Perron, a Ste-Marie-de- 
Beauce, le 23 janvier 1844. L'acte de 
mariage precise que Joseph Fecteau 
est cultivateur et que les epoux sont 
illettres. Deux autres enfants 

d'Augustin se marient au meme 
endroit, Marie Josette avec Pierre 
Huard le 5 octobre 1830 et Jean avec 
Anastasie Bisson le 13 janvier 1846. 
Quant a Thomas, il epouse Angele 
Breton le 3 novembre 1847, a Ste- 
Marguerite. 2 

'Le vingt trois janvier mil huit cent quarante 
quatre, apris la publication de trois bans de mariage faite 
awe prbnes de nos mefses paroissiales entre Joseph feilteau 
cultivateur fils majeur d'Augustin feilteau cultivateur et de 
Josephte Jacques de cette paroisse d'une part et Marguerite 
ferland fille mineure de Jean ferland cultivateur et de 
Marguerite Dugrenier dite ‘Perron consentans aufsi de cette 
paroisse d'autre part, vu la dispense du quatrieme degre de 
consanguinite accordee par Monseigneur L fvique de Quebec 
ne s'etant decouvert aucun empechement Ofpus ‘Pritrt Cure 
soussigne avons refu [eur mutuel coiusentement de mariage et 
leur avons donne la benediction nuptiale en presence 
d'Augustin feilteau pert et de Jean feilteaufrire de lepowc 
de Jean ferlandfrere et de Louis feilteau cousin de lepouse 
qui ainsi que les dits epoux. ont declare ne savoir signer.' 3 

Les registres de la paroisse de 
St-Pierre-de-Broughton remontent en 
1855. Nous y retrouvons la naissance 
de Napoleon, fils de Joseph, le 9 
juin 1861; on peut done situer 
l'arrivee de Joseph Fecteau dans 
notre region vers 1861. Le 

recensement de cette annee-la 
confirme d'ailleurs sa presence. 
Nous voyons a St-Pierre-de-Broughton, 
Joseph Fecteau, 39 ans et sa femme 
Marie Ferland, 38 ans. Huit enfants 
habitent avec eux : Joseph 16 ans. 
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Enfants de Joseph Fecteau 
•t Marie Ferland 

23-01-1844 Ste-Marie, Beauce 

Joseph mari4 4 SC-Pierre-de- 
Broughton, le 22-02-1870 cl C41anire 
Bisson, fille de Clement et fenilie 
Lacroix. 

Thomas d4c4d4 le 22-08-1866 A St- 
Pierre-de-Broughton, & l'Sge de 19 
ans. 

Philomine marine k St-Pierre-de- 
Broughton, le 15-09-1868 & Jean 
Roseberry, fils d'Isaac et 
Marcelline Bisson. 

c£sarie marine k St-Ferdinand, le 
07-01-1878 k Phydime Bernard, fils 
de Louis et Marie Nadeau. 

Marie Sophie dScddde le 21-02-1861 
k st-Pierre-de-Broughton, k 1'Sge 
de 7 ans. 

Ombiline marine k Ste-Agathe, 
Lotbini4re, le 05-04-1875 k L4on 
Laflamme, fils d'AndrS et Ursule 
Breton. Selon les registres, son 
p&re 4tait S St-Adrien-d'Irlande 
cette ann4e-lS. Un deuxi4me 
mariage fut c414br4 k ste-Agathe le 
24-01-1887, cl Augustin Ferland, 
fils de Frangois et Cdsarie Labb4. 

Honor* mari4 k St-Ferdinand, le 17- 
02-1879 k Elizabeth Aur41ie Lortie 
de Beauport, fille de Frangois et 
Christine Rochette. 

Georges d4c4d4 le 23-02-1861 4 St- 
Pierre-de-Broughton, A l'Sge de 17 
mois. 

Napol*on n 09-06-1861 k St-Pierre- 
de-Broughton, mari4 k St-Adrien- 
d'irlande, le 29-01-1883 k Marie 
Gu4rin, fille de Pierre et Adeline 
Morin. 

DeIvina n 11-07-1864 k St-Pierre- 
de-Broughton, marine k St-Adrien- 
d'Irlande, le 25-09-1882 k Joseph 
Lacasse, fils d'Andr4 et 
Scholastique Boulanger de Ste- 
Agathe. 

Marie C*lina n 24-07-1869 et d 19- 
03-1870 k St-Pierre-de-Broughton, 
k l'Sge de 8 mois. 


Thomas 14 ans, Philomene 11 ans, 
Cesarine 9 ans, Sophie 7 ans, Obeline 
6 ans, Honore 4 ans, Georges 2 ans et 
la soeur de Joseph, Marie 40 ans qui 
est sourde et muette. Ils habitent 
une maison en construction, ceci 


confirme leur arrivee vers 1861. De 
plus, Joseph et Marie ne savent ni 
lire ni ecrire. 4 

Comme le demontre le 
recensement, Joseph Fecteau nous 
apparalt extr§mement pauvre. En 
effet, pour subvenir aux besoins 
d'une famille de onze personnes, il 
ne possede qu'une vache, deux cochons 
et un cheval, le tout valant 76,00$. 
Sa terre, d'une superficie de 84 
acres dont 12 en cultures et 72 en 
foret, est evaluee a 300,00$. II a 
deux voitures (20,00$) . II a produit 
100 minots d'orge, 100 minots de 
patates, 20 minots de seigle, 400 
balles de foin, 60 livres de beurre, 
348 livres de sucre d'erable, 10 
verges de toile, 22 verges de 
flanelle, 2 barils de boeuf de 200 
livres d'une valeur de 2,00$. 
Ajoutons enfin que le verger a 
produit pour une valeur de 5,00$. 5 

Dix ans plus tard, au 
recensement de 1871, toujours a St- 
Pierre-de-Broughton, la famille 
Fecteau se compose de onze personnes: 
Joseph 48 ans, Marie 47 ans, Cesarie 
17 ans, Obeline 15 ans, Honore 13 
ans, Napoleon 10 ans, Delvina 6 ans, 
Marie 4 ans, Marie (sa soeur) 56 ans, 
Joseph (fils) 25 ans et Lucie, son 
epouse 20 ans. Le recensement 
specifie que Joseph pere est capable 
d'ecrire alors que le fils ne sait ni 
lire ni ecrire. II possede un 
cheval, une vache, deux moutons, un 
cochon. II a produit 32 minots 
d'avoine, 20 minots d'orge, 20 minots 
de sarrasin, 125 minots de patates, 5 
minots de ble, 750 balles de foin, 
100 livres de sucre d'erable, 50 
livres de beurre, 15 livres de tabac, 
3 minots de graines de lin, 25 minots 
de graines de trefle, 15 livres de 
chanvre, 80 verges de toile, 6 verges 
de drap, 4 livres de laine et 40 
cordes de bois de chauffage. Le 
recensement mentionne que 40 arpents 
sont occupes et 4 en paturage. 
Signalons aussi que Joseph Fecteau 
est trappeur, puisqu'il possede dix 
fourrures de rats musques, trois 
fourrures de visons, une de martre et 
six autres fourrures. Nous 
constatons que la situation s'est 
grandement amelioree par rapport aux 
10 annees precedentes. 6 
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En 1876, Joseph Fecteau 
decouvre l'amiante de fagon fortuite. 
Nous empruntons ici la version de 
l'abbe Legendre concernant cet 
evenement: 

«La date de la decouverte de 
nos mines est trop recente pour qu'il 
y ait erreur possible. Elle date du 
mois de juillet de cette annee 1876. 
Les opinions sont cependant partagees 
sur celui qui le premier, trouva, 
comme le disait le vrai decouvreur, 
"cette pierre etrange, de couleur 
verte, qui se brisait facilement du 
bout de 1'ongle en donnant quelque 
chose ressemblant a de la soie". 
Apres de nombreuses informations 
prises aupres du Reverend Monsieur 
J.-A. D'Auteuil et des anciens de la 
paroisse, nous croyons pouvoir 
affirmer que le vrai decouvreur fut 
Monsieur Joseph Fecteau, pere de 
Monsieur Honore Fecteau, habitant 
encore la campagne avoisinante. 

Le fait, tout simple qu'il est, 
ne manque certainement pas d'interet. 

Monsieur Joseph Fecteau 
demeurait depuis peu sur une terre 
aujourd'hui placee dans le septieme 
rang. Un bon matin de juillet, il 
partit de chez lui pour venir faucher 
du foin pres du village, ou plutot, 
pour parler plus juste, pres des 
quelques maisons baties dans la 
partie du village, aujourd'hui Saint- 
Maurice. L'endroit ou Monsieur 

Fecteau travaillait se trouve a 
quelques cents pieds de la rue 
principale actuelle, en suivant en 
ligne droite la jetee, dite “dump", 
de la mine Bell. Apres quelques 
heures de travail, M. Fecteau voulant 
prendre un repos bien merite et 
voulant aussi, sans doute, meler 
l'utile a l'agreable, s'en fut a 
quelques pas plus loin pour manger 
ces fruits si abondants dans nos 
parages, des bleuets. Une pierre 
attira tout-a-coup son attention; une 
pierre bleuatre, comme nous l'avons 
deja dit, traversee par un petit 
filet blanc. Quelle ne fut pas sa 
surprise, quand du bout de 1'ongle il 
parvint a en detacher quelques fibres 
blanches, plus douces au toucher que 
la soie. Le fait, de prime abord, 
eut paru aussi etrange a plus d'un. 
Monsieur Fecteau detacha un morceau 


de sa decouverte, le montra a M. 
Peter Ward, alors sur les lieux. 
Celui se rendit de suite a Quebec 
afin de faire analyser la pierre 
curieuse, mais, chose etrange, on lui 
repondit qu'elle n'avait aucune 
valeur. On n'en resta pas lei. La 
meme pierre fut envoyee aux 
6tats-Unis, et la reponse fut toute 
autre. Apres un examen minutieux, on 
assura qu'il y avait la toute une 
richesse. 

Je m'etais bien propose au 
debut de ne faire aucune critique, 
mais une question s'impose, et e'est 
celle qui m'a deji ete faite plus 
d'une fois. “Ce Monsieur Fecteau a 
dQ faire une fortune?" H61as non! 
L'on dit souvent qu'un inventeur ne 
jouit pas ou jouit peu de son oeuvre. 
C'est quelquefois trop vrai, et la 
premiere hypothese s'est realisee 
pour le decouvreur de nos mines. 
Tandis que d'autres accaparaient le 
terrain, le pauvre homme retourna a 
sa terre et a sa charrue, ne se 
doutant peut-etre pas de la grande 
decouverte qu'il venait de faire. 
Thetford lui devait et lui doit 
encore un juste tribut de 
reconnaissance, et cependant, il est 
mort oublie, et sans doute sans que 
son nom figure nulle part pour passer 
a la posterite». 7 

Lors de la decouverte de 
l'amiante, Joseph Fecteau n'habite 
plus St-Pierre-de-Broughton. Il 
reside sur le lot 568 de St-Adrien- 
d'lrlande. Il a dQ demenager entre 
1872 et 1874 puisqu'au mariage de sa 
fille Ombeline au mois d'avril 1875 
il declare resider a St-Adrien- 
d'lrlande. En 1878, Joseph Fecteau 
est nomme inspecteur de chemin pour 
cette municipality. 8 Le recensement 
de 1881 confirme la presence de 
Joseph Fecteau a St-Adrien-d'Irlande. 
Six personnes composent la famille: 
Joseph 59 ans, Marie 58 ans, Napoleon 
19 ans, Delvina 17 ans, Mary 15 ans 
et Marie 60 ans. En 1881, Joseph 
Fecteau et Marie Ferland vont a 
l'ecole. 9 

Joseph Fecteau est decede le 8 
juin 1889. 'Le dbejuin mil fiuit cent quatre vingt- 
neuf nous soussignt curt it cette paroisse avons inhume 
dans (e cimetiire de utte paroisse (e corps de Joseph fecteau 
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cultivateur decide Cavant veille d Ctlge de soiyintt et neuf 
ans e.poucc legitime dt IKtarie ‘Jerfund de cittc paroisse. 
‘Presents Monore et 9fptpo(ion ‘fecteau, fils du defunt qui 
n'ont pu signer, lecture faite'. 10 

On peut lire dans le livre des 
prones de la paroisse St-Alphonse la 
mention suivante: ' 9 juin 1889 (Pentecite) awt 
prieres: le pere Jos Jecteau, un des premiers colons de cette 
paroisse, decide flier matin it Cige de 66 ans. II a un droit 
particulier A not re consideration et it nos prieres. Si Con 
croit la rumeur assez xnaisemblable d'ailleurs, il serait le 
premier decouvreur de Camiante ici A ‘Ihetford .' 11 



Monument comm4moratif en l'honneur de Joseph 
Fecteau, situ4 devant 1'hStel de ville de 
Thetford Mines. «En l'honneur de Joseph 
Fecteau pour avoir trouv4 la premiere roche 
d'amiante dans la region de Thetford Mines'en 
juillet 1876* 

Source: Ghislaine Morin - avril 1995 

HONORE FECTEAU 

Honore Fecteau, fils de Joseph 
Fecteau (pere) a epouse Elisabeth 
Lortie, fille de Frangois et de 
Christine Rochette, le 17 fevrier 
1879 a St-Ferdinand-d’Halifax. De ce 
mariage, sont nes dix enfants. 


Bnfants d'Honori Fecteau 
Elisabeth Lortie 

17-02-1879 St-Ferdinand-d'Halifax 

Marie Clara n 04-07-1881 4 St- 
Adrien-d'Irlande, marine A st- 
Alphonse T.M. le 07-11-1898 A 
Am4d4e Poudrier, fils d'Elz4ar & 
Sophie Lachance; d le 20-10-1968 k 
St-Alphonse T.M., 87 ans 6 mois. 

Qeorgiana marine k St-Coeur-de- 
Marie le 24 mai 1909 k Victory 
Thibodeau, fils de Jean &. Caroline 
de Berville de Van Buren, Maine; d 
le 07-06-1935 k St-Alphonse T.M., 
43 ans 1 mois. 

ObSline n 17-02-1884 k St-Adrien- 
d'Irlande, marine k St-Alphonse 
T.M. le 05-05-1908 k Arthur 
Bilodeau, fils de Richard & 
E14onore Landry; d le 27-07-1959 k 
St-Alphonse T.M., 75 ans 6 mois. 

Alphonse n 13-11-1885 k St-Adrien- 
d'Irlande, mari4 k St-Alphonse T.M. 
le 26-05-1914 k M4rilda Breton, 
fille de Joseph & Anna Pomerleau; 
d par arme k feu le 20-05-1919 k 
St-Alphonse T.M., 33 ans. 

Antoine 4pouse en le noces k st- 
Maurice T.M. le 15-05-1916 Mathilda 
Goulet, fille d'Edmond & Delphine 
Vachon; 2e noces le 02-06-1962 k 
St-Alphonse T.M., Clara Dostie 
fille de Treffl4 & Ang41ina 
Bilodeau; 3e noces, le 04-04-1970, 
Alice Aubin fille de Francois & 
Virginie Larochelle. 

odias n k St-Alphonse T.M. le 28 
juillet 1893, 4pouse Marie Rose 
Dubois; d le 27-01-1981 k St- 
Alphonse T.M., 87 ans 6 mois. 

Pierre mari4 k Sacr4-Coeur-de- 
Marie le 30-12-1913 A Emilia 
Sylvestre fille d'Elz4ar & Delvina 
Labb4 de Cap-St-Ignace. 

Arch61as mari4 k Sacr4-Coeur-de- 
Marie le 15-9-1919 k Rosanna 
Auclair fille de Joseph & Mathilda 
Corriveau de St-Pierre-de- 
Broughton; d le 27-04-1987 k Sacr4- 
Coeur-de-Marie. 

Alfred mari4 k St-Maurice T.M. le 
25-11-1918 A Rosilda Goulet, fille 
d'Edmond & Delphine Vachon; d le 
16-09-1976 A St-Alphonse T.M., 81 
ans 1 mois. 

Francois (Frank) n 10-06-1882 A 
St-Adrien, mari4 A Lydia Fecteau; 
d le 16-11-1940 accidentellement A 
S.C. Marie, 59 ans 5 mois. 
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ALPHONSE FECTEAO 

Alphonse a epouse Merilda 
Breton, fille de Joseph et Anna 
Pomerleau, le 13 novembre 1914 a St- 
Alphonse T.M.; quatre enfants sont 
nes de ce mariage. L'acte de deces du 
registre mentionne qu'Alphonse a ete 
tue par une arme a feu. Nous 
retrouvons dans la livraison du 
"Canadien" du 21 mai 1919 la mention 
suivante: "Alphonse Fecteau, Sge de 
33 ans a ete trouve mort dans sa 
maison, le coeur perce d'une balle de 
carabine. On ne connalt pas encore le 
mobile du crime. Un jeune homme du 
nom de Gagne, son employe, est retenu 
comme temoin de la couronne. “ La 
semaine suivante le meme journal 
ajoutait: “Le sombre drame gui a fait 
tant de bruit au sein de not re 
population vient d'avoir son epilogue 
par le jugement du magistrat Mulvens. 
Philemon Gagne ... a pris le chemin 
de la prison mardi matin sous la 
garde de la police provinciale 
Jacques Rousseau... Le jeune homme a 
implicitement admis son crime. A une 
question posee par son pere, il 
repondit: “c'est moi et ce n'est pas 
moi, je ne voulais pas le tuer. " II 
ne reste done plus de doute qu'il ne 
soit 1'auteur du meurtre... Gagne est 
age de 14 ans. 12 


Enfant* d'Alphonae Fecteau & 
Merilda Breton 

26-05-1914 St-Alphonse T.M. 

Donat n 18-07-1915 A SacrA-Coeur- 
de-Marie, marine A SacrA-Coeur-de- 
Marie le 25-01-1941 A Jeanne d'Arc 
Leclerc, fille de Joseph & Rose 
Alma Cliche. 

Anonym® n et d le 14-08-1916 A 
SacrA-Coeur-de-Marie. 

Annette n 17-11-1917 et b le 18 A 
St-Alphonse T.M., marine A SacrA- 
Coeur-de-Marie le 29-12-1937 A AimA 
Cliche, fils de Thomas & Amanda 
Valine. 

Jean Paul n 13-11-1885 et b le 12 
A St-Alphonse T.M., mariA A SacrA- 
Coeur-de-Marie le 29-12-1943 A Rita 
Turgeon, fille de Magloire & AdAlia 
Dutil. 
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Les QiCbert^ 


Mariage 
Date & Lieux 


Aulnay, Poitiers 


Poitou, France 


01/03/1683 


Pointe-Aux-T rembles 


06/02/1719 


Notre-Dame, Quebec 


27/06/1757 


Notre-Dame, Quebec 


25/02/1794 


Baie-du-Febvre 


20/07/1824 


Nicolet 


02/05/1865 


07/07/1890 


~Lr 

Ij- 

r- 

]w 


Ste-Sophie-d’Halifax 


St-Alphonse Thetford M. 


r L 

Vr 

Lr 


25/09/1917 


St-Michel, Mistassini 


18/10/1944 


Roberval 


tpouz(xe) 


Henri 


Etienne 


Augustin 


Augustin 


Joseph 


Joseph 


Onesime (3) 


Joseph 


3^- 

]o- 


Adelard 


Rene 


- 2 - 

- 3 - 

- 4 - 

- 5 - 

- 6 - 

- 7 - 

- 8 - 

- 9 - 

- 10 - 


£pouse(x) 


Renee 


Marguerite 


M. Catherine 


Marguerite 


Marguerite 


Catherine 


Marthe 


Clara 


Amanda 


Therese 


Pere & Here 


J Maye, 

"“YU 


xJ. 


Thibault, Michel 


-i Soyer, Jeanne 


_ J Liberge, Jacques (2) 


Simon, J. Angelique 


_ J Parent, Joseph 


^ Cartier, Genevieve 


Courchesne, Louis 


4 ^Chevrefils, Angele 


J Boisvert, Louis 

-°t 


Manseau, Catherine 


_ J Hebert, Antoine 


^ Gaudet, Olive 


_ J Martel, Louis 


■1 ^ Hai 

xJ. 


Hains, Caroline 


Lalancette, Henri 


Roberge, Marie 

xJ. 


Naud, Alfred 


Bouchard, Marie 


(1) Gilbert ou Gillebert 

(2) Liberge ou Tiberge 

(3) 2e mariage: Elisa Bedard, 3e mariage: Adeline Hebert, 4e mariage: Marie Hainse 


Societe genealogique de la Region de L’Amiante, 671, boul. Smith Sud, Thetford Mines. G6G INI 







































Les Gilbert 


par Pascal Binet et Ghislaine Morin 


A la suite d'un article paru 
dans "l'Action Catholique“ sur la 
decouverte de l'Amiante, M. Joseph 
Gilbert de Dolbeau ecrivit une lettre 
le l er decembre 1955 au redacteur en 
chef. Nous reproduisons integralement 
cette lettre: 

«Ce matin, nous recevions par 
la poste une lettre d'un venerable 
citoyen de Dolbeau, M. Joseph 
Gilbert, age de 87 ans, dans laquelle 
il nous raconte comment il fut temoin 
de la decouverte de ce minerai. M. 
Gilbert est, depuis quarante ans, un 
abonne de "L'Action Catholique". 
Voici le texte de sa lettre: 

D. le Dr L.-P. Roy, 

redacteur-en-chef, 

“L'Action Catholique" 

1, Place Jean Talon 

Quebec. 

Monsieur le redacteur, 

"Samedi le 26 novembre 
paraissait en premiere page de 
1 'Action Catholique, un interessant 
article ecrit par M. Gerard Fecteau, 
intitule "Coup d'oeil sur Thetford et 
ses mines" et en sous-titre "A qui 
revient l'honneur d'avoir decouvert 
l'amiante chez nous". 

"J'ai lu avec grand interet ce 
premier article d'une serie qui 
contribuera a faire connaitre a notre 
population ce que sont nos mines 
d'amiante. Cette lecture m'a fait 
revivre une belle page de ma vie 
d'enfance. En effet, j'avais 8 ans, 
lorsque je fus temoin de la 
decouverte de cette mine et je 
demeure le seul temoin vivant des 
cinq qui ont trouve cette mine. 

"Voici les faits que je me 
rappelle comme d'hier et qu'il me 
fait plaisir de vous raconter pour le 
benefice de tous". 

"C'etait par un beau dimanche 
de la mi-aoQt en 1876, alors que nous 


avions la mission, une fois par mois, 
par M. 1'abbe Alphonse d'Auteuil, 
vicaire de St-Ferdinand d'Halifax, 
comte Megantic, ce dimanche-la, comme 
il n'y avait pas de mission, mes 
parents sont partis de grand matin 
pour faire la cueillette des bleuets. 
Il y avait M. Joseph Fecteau, Joseph 
Roy, mon pere Onesime Gilbert, mon 
frere Gedeon et moi-meme. Vers 
1 'heure de la grand-messe, nous nous 
sommes diriges vers un rocher en vue 
de dire le chapelet. Mon pere 
marchait en avant du groupe et trouva 
une veine qui mirait au soleil. 
"Venez voir, disait-il en riant, j'ai 
trouve une mine d'or". Ses compagnons 
s'approcherent vitement pour 
constater le fait et avec leurs 
couteaux detacherent des morceaux de 
ce minerai et 1'emporterent avec eux. 
Quelque temps apres, un commergant de 
fourrure du nom de Ward s'arreta pour 
coucher chez M. Joseph Fecteau, alors 
cultivateur et trappeur. Durant la 
veillee, M. Fecteau lui montrait le 
minerai trouve quelque temps avant 
avec ses compagnons. M. Ward lui 
demanda s'il pouvait en apporter un 
morceau, ce que M. Fecteau fit avec 
plaisir "car il y en a en quantite, 
disait-il". 

"Ward dans un voyage a Montreal 
rencontra un homme d'affaires qui lui 
donna l'adresse de la Compagnie Bell 
a New York, dont M. Brown eta it le 
gerant. Celui-ci demanda a Ward de 
leur acheter un lot pour exploiter 
cette mine et qu'il lui fournirait 
1'argent necessaire jusqu'au temps ou 
le chemin de fer passerait par la. 
Ward revint au Canada, acheta de la 
Couronne, un lot pour la Compagnie 
Bell et un lot pour lui-meme. Durant 
3 ans, il recevait 1'argent de la 
Compagnie Bell et faisait faire des 
travaux sur son lot personnel. Au 
bout d'environ 3 ans, Le Quebec 
Central construisit un chemin de fer 
qui se rendait aux mines. C'est 
alors que M. Brown vint visiter M. 
Ward pour inspecter les travaux. 
Comme le travail avait ete fait sur 
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le lot de Ward, il y eut un proces 
entre Ward et la Compagnie Bell. 
Pour prouver mes avarices, 1 'on aura 
qu'a visiter les archives de ce 
temps-la ". 

"Pour ce qui concerne les bas 
de Mme Charles Webb, je puis vous 
assurer gue c'est une simple legende, 
car la famille anglaise la plus pres 
de la mine demeurait a 9 milles. II 
etait done impossible gue ses enfants 
aillent jouer a un endroit aussi 
eloigne de chez eux. De plus, 
personne dans la region ne tricotait 
de bas d'amiante. Inutile d'ajouter 
gue mes parents qui etaient tres 
pauvres nous auraient fabrique des 
bas de ce tissu si merveilleux ". 

"Arrivd dans la region en 1874 
sur une ferme situee a trois milles 
de la mine actuelle, nous repartions 
de la en 1904 pour le Lac St-Jean. 
J'ai done pu constater 1'evolution 
des mines de Thetford, la 
construction de la ville et de la 
paroisse de St-Alphonse, dont le 
vicaire d'Auteuil fut nomme le 
premier cure". 

"Je reside a Dolbeau depuis 
plusieurs annees et je suis age de 
87 ans. J'invite M. Gerard Fecteau, 
qui est peut-etre un descendant d'un 
des decouvreurs a me demander 
d'autres informations, s'il le juge a 
propos. II me ferait grand plaisir 
d'y repondre en vue de rendre la 
verite a l’histoire". 

Signe: Joseph Gilbert 

Dolbeau, Cte Roberval» 1 

Comme mentionne dans la lettre, 
la famille d'Onesime Gilbert habitait 
la region de St-Adrien-d'Irlande, a 
proximite de ce qu'allait devenir 
aujourd'hui la ville de Thetford 
Mines. Joseph Gilbert mentionne qu'il 
demeurait a trois milles du terrain 
de la mine Bell. Si nous verifions 
les registres paroissiaux, les 
recensements et certaines archives 
locales, nous pouvons confirmer la 
presence de ces derniers dans la 
region. 

Voyons maintenant plus en 
detail les membres de la famille 
Gilbert: 


f*' 




OnSsime Gilbert 1841-1900 
Source: Madame Annette Garneau. 

On6sime Gilbert 

Fils de Joseph Gilbert et de 
Catherine Boisvert, Onesime naquit le 
11 aoQt 1841 dans la paroisse de St- 
Jean-Baptiste de Nicolet. Louis 
Moise Brassard et Elisabeth Manseau 
lui serviront de parrain et marraine. 
Onesime est l'avant dernier d'une 
famille de dix enfants. 2 

Au cours de sa vie, Onesime se 
maria quatre fois. Cependant, il 
n'eut des enfants que de seulement 
deux de ses mariages. En premieres 
noces, il epousa Marthe Hebert le 2 
mai 1865 a Ste-Sophie-d'Halifax. 
Elle etait la fille d'Antoine et 
d'Olive Gaudet. De cette union, nous 
avons pu retracer trois enfants: 
Gedeon, Clarina et Joseph. 3 

En secondes noces, il epousa le 
25 mai 1876 a Ste-Sophie-d'Halifax, 
6lisa Bedard, fille d'Etienne et 
Hermine Blais. Il n'eut pas d'enfant 
de ce mariage. £lisa deceda le 19 
mai 1879 et son service eut lieu a 
St-Ferdinand-d'Halifax. 3 


16 


Le Bercail, vol. 3, no 4 


mai 1995 



Enfant* da Joseph Gilbert et 
Catherine Boisvert 


Enfant* d'On6*ime Gilbert et 
Marthe Hubert 


20-07-1824 & Nicolet 


Maria Henrietta n et b 09-09-1825 
k St-Jean-Baptiste, Nicolet. 

Clementine n et b 07-04-1827 cl 
St-Jean-Baptiste, Nicolet. fipouse 
Charles Guertin le 17-02-1846 k 
Nicolet fils de Charles & Rosalie 
Cyr. 

Joseph n et b 01-02-1829 k St- 
Jean-Baptiste, Nicolet. Spouse 
Louise Lupien le 14-09-1858 k 
Nicolet, fille d'Ignace & Sophie 
Gu4vin. 

Marie Hermine n 20 et b 21-10-1830 
k St-Jean-Baptiste, Nicolet. 

Loui* Octave n 01 et b 02-09-1832 
k St-Jean-Baptiste, Nicolet. 

Marie Henrietta n et b 20-07-1834 
k St-Jean-Baptiste, Nicolet. 

Louis n 22 b 23-12-1836 k St-Jean- 
Baptiste, Nicolet. Spouse Em^rence 
Leblanc le 05-09-1871 k Ste- 
Monique, fille d'Antoine & 
Marguerite Lemire. 

Marie Olive n et b 15-11-1838 k 
St-Jean-Baptiste, Nicolet. 

On6sime n 11 b 12-08-1841 k St- 
Jean-Baptiste, Nicolet, d 03-11- 
1900 et s 06, Sg6 de 59 ans & St- 
Alphonse T.M.. Epouse en 1” noces 
le 02-05-1865 Marthe Hubert k Ste- 
Sophie-d'Halifax, fille d'Antoine 
& Olive Gaudet; en 2* noces le 25- 
05-1876, Elisa Bedard k Ste-Sophie- 
d'Halifax, fille d'Etienne & 
Hermine Blais; en 3° noces le 14- 
09-1879, Adeline Hubert ci Ste- 
Sophie-d'Halifax, fille d'Antoine 
Sc Olive Gaudet; en 4° noces le 16- 
10-1888, Marie Hainse k 

Laurierville, fille de Christophe 
Sc F61icit6 Huard. 

Marie Philomine n 15 b 16-06-1844, 
& St-Jean-Baptiste, Nicolet. 


Onesime se remaria le 14 
septembre 1879, toujours a Ste- 
Sophie-d'Halifax a Adeline Hebert, 
soeur de sa premiere epouse, Marthe. 
De cette union naquirent quatre 
enfants : Agapit, Nemrod, Onesime et 
Alfred. Adeline deceda a son tour le 
7 juin 1888 a Salmon Fall, a l'Sge de 
45 ans; elle sera inhumee dans la 


02-05-1865 Ste-Sophie-d'Halifax 


G4dion n vers 1866. Spouse le 30- 
07-1888 Philomfene Boucher, fille de 
Thomas & Ann Chadwick k Rollins 
Ford, New Hampshire, U.S.A. D4c6d6 
04-03-1903 k l'Sge de 36 ans k St- 
Alphonse T.M. 

Clairina n vers 1867. fipouse le 07- 
01-1890 Joseph Poulin, fils de 
Fr6d6ric & Olivette Valliferes A St- 
Alphonse T.M. 


Jo**ph n et b le 11-12-1868 k St- 
Ferdinand. fipouse le 07-07-1890 
Clara Martel, fille de Louis & 
Caroline Hains k St-Alphonse T.M. 


paroisse St-Alphonse de Thetford 
Mines le lendemain. 3 

En quatriemes noces, Onesime 
epousa le 16 octobre 1888 a 
Laurierville, Marie Hinse, fille de 
Christophe et Felicite Huard. II n'y 
eut aucun enfant de cette union. 3 

Onesime Gilbert s'installa a 
St-Adrien-d'Irlande et defricha son 
lot afin d'y faire vivre sa famille. 
Nous retrouvons d'ailleurs dans les 
registres, les baptemes des quatre 
enfants de son troisieme mariage et 
dans les listes de confirmation de 
1883, nous retrouvons celui de sa 
fille Clairina, agde de 16 ans. 

C'est a partir de 1876 que nous 
voyons se former le premier noyau de 
cultivateurs dans la mission de St- 
Alphonse. Selon l'abbe Alphonse 
Legendre, «les documents nous ont 
conserve quelques-uns des noms de ces 
pionniers, mais par malheur les 
autres sont demeures dans l'oubli. 
M.M. Napoleon Metivier, Honore 
Morisset, Nazaire Breton, Jean 
Vallee, Georges Vallieres, Firmin 
Cyr, Georges Delisle, Thomas Gagne, 
Stanislas Royer, William Gingras, 
Theophile Turgeon, Richard Topping, 
Joseph Fecteau, Pierre Bourgault, 
Joseph Roy et Onesime Gilbert:*. 4 

Toujours dans la paroisse St- 
Alphonse, dans le livre des 
deliberations en date du 6 decembre 
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Joseph Roy 



Joseph Roy 1836-1929 
Source: Ange-Aim6 Paquec 

Joseph Roy est sans doute le 
moins connu de tous les decouvreurs 
de l'amiante. La famille Gilbert par 
son implication sociale, Joseph 
Fecteau par le fait d'avoir remis la 
fameuse pierre a Ward et ce dernier 
par le proces contre la compagnie 
Asbestos Packing ont davantage laisse 
de traces. 

Dans une entrevue realisee avec 
les enfants d'Alphonse Paquet, ceux- 
ci nous parlent de Joseph Roy comme 
etant un homme bon, doux et genereux 
qui leur enseignait a differencier 
les oiseaux par leurs chants et les 
groseilliers par leurs fleurs et qui 
travaillait encore a l'Sge de 85 
ans. 1 Un homme simple qui ressemble, 
par sa vie assez rude, a Joseph 
Fecteau et Onesime Gilbert. 


par Paul Vachon 

Joseph Roy serait ne a 
Plessisville vers 1836. II est le 
fils d'Ignace et de Rose Tanguay. 
Lorsqu'il avait 13 ans, il a tra- 
vaille a la construction du chemin de 
fer Le Grand Tronc. Joseph Roy a 
epouse Genevieve Beaudoin, fille de 
Louis et de Genevieve Bolduc, le 14 
fevrier 1859 a Ste-Sophie. Delvina 
Beaudoin, soeur de Genevieve, epouse 
Eusebe Paquet, fils de Frangois- 
Xavier et de Genevieve iSmilie Miot- 
Girard, le 29 aoflt 1882 a Warwick. 

Joseph Roy et Genevieve 
Beaudoin ont eu cinq enfants. 
Lorsqu'il habitait St-Adrien- 
d'lrlande, il transportait le sucre a 
dos d'homme (sac de 100 livres) de 
St-Ferdinand a St-Adrien-d'Irlande a 
travers les bois. Il n'avait pas de 
cheval. Il faisait des abattis et 
semait entre les souches. 

Lors du recensement de 1861, 
Joseph habite Halifax-Nord dans le 
comte de Megantic, il a 25 ans et il 
est cultivateur, sa femme Genevieve a 
24 ans, ils n'ont pas d'enfant et 
habitent une maison en bois d'un 
etage dans le quatrieme rang. Il a 
15 acres de terre en culture et 15 
acres en foret. Un acre et demi est 
cultive en orge (30 minots), un quart 
d'acre est plante en patates, un acre 
en sarrasin (8 minots) , un acre en 
ble (15 minots), un acre et demi en 
seigle (23 minots) et il produit 
aussi un peu de foin. Selon le 
recensement, ils n'ont pas 
d'animaux. 2 

Dix ans plus tard, en 1871, le 
couple habite toujours Halifax Nord; 
Joseph a 37 ans, sa femme Genevieve 
35 ans, ils ont un enfant Joseph, 4 
ans et Albert Boulle, Sge de 12 ans, 
demeure chez eux. Joseph a maintenant 
une maison, une grange et une ecurie, 
deux voitures (et6 et hiver) et deux 
charrettes, il possede egalement 4 
charrues; il a produit des pois (4 
minots), des patates (100 minots), du 
chanvre (23 livres), du sucre 
d'erable (400 livres), de la toile 
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Joseph Roy et Genevi&ve Beaudoin 

14 f^vrier 1859, Ste-Sophie 

- Joseph, n6 en 1866 ou 1867, se 
marie le 11 janvier 1887 A St- 
Alphonse (Thetford) A Marie PSquet 
fille de Xavier PSquet et fimilie 
Miot-Girard. II a done 6pous6 la 
aoeur de son oncle. Les enfants de 
Joseph Roy et Marie PSquet sont : 
HSIAne nSe le 24 octobre 1887, 
Ernest n£ le 15 dScembre 1889 et 
NSrSe nS le 2 fSvrier 1892; ils ont 
tous StS baptises A St-Alphonse de 
Thetford. Marie PSquet dScAde le 30 
octobre 1892 A l'Sge de 24 ans. 
Joseph Roy s'est remariS A Ste- 
H61Ane-de-Chester, le 22 octobre 
1894 avec Anna Desrochers fille de 
Zdphirin et Sophronie Daigle. De 
ce mariage sont n£s fimilie Anna nSe 
le 31 juillet 1895, PhilomAne Alma 
le 19 septembre 1896, HSliodore le 
27 novembre 1897, Frangois Damase 
le 2 dScembre 1899, Alphonse 
Wilfrid le 14 janvier 1902, 
ThSodule AdSlard le 2 aoQt 1903, 
Maria le 9 avril 1905; tous 
baptises A St-Alphonse, Thetford 
Mines. 

- Damase, nd en 1873, se marie le 
11 avril 1899 A St-Norbert avec 
Belzdmire Bilodeau, fille d'Auguste 
et AurSlie Boulanger. Les enfants 
de Damase sont Anne AngSlique nSe 
le 10 mars 1900, Antoine Damase n6 
le 25 mai 1901, dScSdS le 11 juin 
de la m§me annSe A l'Sge de 16 
jours et Aim6 Wilfrid nS le 18 
septembre 1902, tous baptises A St- 
Alphonse, Thetford Mines. 

- Frangois-Xavier , nS le premier 
mai 1878, A St-Ferdinand, parrain 
Lazare Mercier, marraine PhilomAne 
Boulanger, Spouse du parrain. 
D£c6d4 le 6 juin 1878 A l'Sge de 1 
mois et 3 jours. 

- Frangois-Xavier Napol6on, nS le 

21 avril 1879 A St-Ferdinand, 
parrain Joseph Fecteau, marraine 
Marie Ferland, 6pouse du parrain. 
D6c6dS le 29 dScembre 1879 A l'Sge 
de 8 mois. 

- Mathilda, d6cSd6e probablement en 
octobre 1880 A l'Sge de 8 mois, 
selon le recensement de 1881. 


(52 verges), de l'avoine (75 minots), 
de l'orge (10 minots), du sarrasin 
(33 minots), du beurre (50 livres), 
de la laine (21 livres), 40 verges de 
drap, 8 minots de bl6, il a aussi 
produit 3 livres de tabac, un minot 
et demi de graines de lin, 900 balles 


de foin, 25 cordes de bois et 60 
billots. Le cheptel se compose de 2 
chevaux, 8 moutons, 1 vache et 3 
cochons. Quel chemin parcouru par 
rapport au recensement precedent! 3 

En 1876, Joseph Roy en 
compagnie de Joseph Fecteau et 
d'Onesime Gilbert decouvrirent ce qui 
deviendra la principale richesse de 
Thetford Mines, l'amiante. (Voir a 
cet effet, la lettre de Joseph 
Gilbert, dans l'article pr6cddent) . 
Joseph Roy n'aimait pas parler de cet 
evenement, on peut comprendre son 
ressentiment, car on n'a jamais 
reconnu sa presence ni celle de la 
famille Gilbert lors de cet 
evenement. 

En 1881, Joseph et Genevieve 
habitent St-Adrien-d'Irlande avec 
leurs deux enfants, Joseph a 46 ans, 
Genevieve 44 ans; Joseph et Damase, 
leurs fils ont respectivement 15 et 8 
ans. Le recensement mentionne que 
Genevieve va a l'ecole. 4 

En 1883, nous retrouvons le nom 
de Damase, age de 10 ans, dans la 
liste des confirmes de la paroisse de 
St-Adrien-d'Irlande. Toujours la mSme 
annee, Joseph Roy est choisi comme 
maire d'Irlande-Nord, il est le 
premier maire francophone. «Les 
seances du conseil se tenaient chez 
M. Joseph Hamel dans le dixieme rang. 
Les consei1lers etaient Robert 
Ashcroft, Charles ThSriault, Belonie 
Fradette, Stanislas Royer (considere 
comme le premier colon de Riviere- 
Blanche), Cyrille Laflamme et Robert 
Watson. 

Le 21 janvier 1884 e'est seance 
du conseil en vue de 1 'election du 
maire. Les six conseillers sont 
William J. Johnson, Robert Watson, 
Robert Ashcroft, Cyrille Laflamme, 
Stanislas Royer et Zephirin Roy. 
Trois conseillers anglophones et 
trois francophones. Joseph Roy est 
maire sortant et Stanislas Royer est 
absent. Il est propose par Robert 
Watson, seconde par Robert Ashcroft 
que William J. Johnson soit elu 
maire. Propose en amendement par 
Cyrille Laflamme, seconde par 
Zephirin Roy que Joseph Roy soit 
reelu maire. Le vote etant de deux 
contre deux, e'est le maire qui doit 
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Enfant* de Joseph Oilbert et 
Catherine Boisvert 

20-07-1824 & Nicolet 


Marie Benriette n et b 09-09-1825 
& St-Jean-Baptiste, Nicolet. 

Clementine n et b 07-04-1827 k 
St-Jean-Baptiste, Nicolet. fipouse 
Charles Guertin le 17-02-1846 k 
Nicolet fils de Charles 4 Rosalie 
Cyr. 

Joseph n et b 01-02-1829 & St- 
Jean-Baptiste, Nicolet. fipouse 
Louise Lupien le 14-09-1858 k 
Nicolet, fille d'Ignace 4 Sophie 
Gu6vin. 

Marl* Hermine n 20 et b 21-10-1830 
& St-Jean-Baptiste, Nicolet. 

Louis Octave n 01 et b 02-09-1832 
k St-Jean-Baptiste, Nicolet. 

Mari* Henrietta n et b 20-07-1834 
k St-Jean-Baptiste, Nicolet. 

Louis n 22 b 23-12-1836 k St-Jean- 
Baptiste, Nicolet. fipouse Emdrence 
Leblanc le 05-09-1871 k Ste- 
Monique, fille d'Antoine 4 
Marguerite Lemire. 

Marie ollv* n et b 15-11-1838 k 
St-Jean-Baptiste, Nicolet. 

Ondsime n 11 b 12-08-1841 k St- 
Jean-Baptiste, Nicolet, d 03-11- 
1900 et s 06, Sg6 de 59 ans k St- 
Alphonse T.M.. Epouse en 1” noces 
le 02-05-1865 Marthe Hubert k Ste- 
Sophie-d'Halifax, fille d'Antoine 
4 Olive Gaudet; en 2* noces le 25- 
05-1876, Elisa B6dard k Ste-Sophie- 
d'Halifax, fille d'Etienne 4 
Hermine Blais; en 3“ noces le 14- 
09-1879, Adeline Hubert k Ste- 
Sophie-d'Halifax, fille d'Antoine 
4 Olive Gaudet; en 4" noces le 16- 
10-1888, Marie Hainse k 

Laurierville, fille de Christophe 
4 F41icit4 Huard. 

Mari* Philomdn* n 15 b 16-06-1844, 
k St-Jean-Baptiste, Nicolet. 


Onesime se remaria le 14 
septembre 1879, toujours a Ste- 
Sophie-d'Halifax a Adeline Hebert, 
soeur de sa premiere epouse, Marthe. 
De cette union naquirent quatre 
enfants : Agapit, Nemrod, Onesime et 
Alfred. Adeline deceda a son tour le 
7 juin 1888 a Salmon Fall, a l'dge de 
45 ans; elle sera inhumee dans la 


Enfant* d'Onesime Gilbert *t 
Marthe Hubert 

02-05-1865 Ste-Sophie-d'Halifax 

G6d6on n vers 1866. fipouse le 30- 
07-1888 Philom&ne Boucher, fille de 
Thomas 4 Ann Chadwick k Rollins 
Ford, New Hampshire, U.S.A. D6c6d6 
04-03-1903 k l'Sge de 36 ans k St- 
Alphonse T.M. 

Clairina n vers 1867. Spouse le 07- 
01-1890 Joseph Poulin, fils de 
Fr6d6ric 4 Olivette Valliferes k St- 
Alphonse T.M. 

Joseph n et b le 11-12-1868 k St- 
Ferdinand. fipouse le 07-07-1890 
Clara Martel, fille de Louis 4 
Caroline Hains A St-Alphonse T.M. 


paroisse St-Alphonse de Thetford 
Mines le lendemain. 3 

En quatriemes noces, Onesime 
epousa le 16 octobre 1888 a 
Laurierville, Marie Hinse, fille de 
Christophe et Felicite Huard. II n'y 
eut aucun enfant de cette union. 3 

Onesime Gilbert s'installa a 
St-Adrien-d'Irlande et defricha son 
lot afin d'y faire vivre sa famille. 
Nous retrouvons d'ailleurs dans les 
registres, les baptemes des quatre 
enfants de son troisieme mariage et 
dans les listes de confirmation de 
1883, nous retrouvons celui de sa 
fille Clairina, agee de 16 ans. 

C'est a partir de 1876 que nous 
voyons se former le premier noyau de 
cultivateurs dans la mission de St- 
Alphonse. Selon l'abbe Alphonse 
Legendre, «les documents nous ont 
conserve quelques-uns des noms de ces 
pionniers, mais par malheur les 
autres sont demeures dans l'oubli. 
M.M. Napoleon Metivier, Honore 
Morisset, Nazaire Breton, Jean 
Vallee, Georges Vallieres, Firmin 
Cyr, Georges Delisle, Thomas Gagne, 
Stanislas Royer, William Gingras, 
Theophile Turgeon, Richard Topping, 
Joseph Fecteau, Pierre Bourgault, 
Joseph Roy et Onesime Gilbert*. 4 

Toujours dans la paroisse St- 
Alphonse, dans le livre des 
deliberations en date du 6 decembre 
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Enfant* d'Onlaima Oilbart at 
Adelina Hubert 

14-09-1879 Ste-Sophie-d'Halifax 


Agapit n 07-11-1880 A St-Adrien- 
d'lrlande. fipouse le 09-10-1906 
Evana Provencher, fille de L6on & 
PhilomAne Provencher A 
Plessisville. D6c4d6 le 11-05- 
1907, A l'Sge de 26 ans A st- 
Alphonse T.M. 

Nemrod n 26-01-1882 A St-Adrien- 
d'lrlande. fipouse en l r * noces le 
25-09-1911 Alphonsine Gouin A Black 
Lake, fille de Jean-Baptiste & 
Marie Binette; en 2” noces le 09- 
05-1916 Mathilda Bernard A 
Laurierville, fille de Pierre & 
Marguerite Sanschagrin; en 3* noces 
le 05-11-1917 Mdrilda Gr4goire A 
St-Alphonse T.M., fille de Julien 
& C61estine Carrier. 

On6sime n 21-06-1884 A St-Adrien- 
d'lrlande. fipouse le 14-11-1905 
Alice Huard A St-Alphonse T.M., 
fille d'Ignace & filise ThAriault. 
D4c6d6 le 19-10-1918 et inhumA le 
21 A l'Sge de 35 ans A St-Alphonse 
T.M. 

Alfred n 02-12-1885 A St-Adrien- 
d' Irlande. 


1896, nous pouvons lire la 
proposition suivante : «Construire 
une eglise a un seul etage avec une 
sacristie distincte a angle droit 
avec le rond-point suivant les 
dimensions determinees par le delegue 
officiel qui en a marque l'endroit, 
au prix de 27 500, 00 $ pour la 
construction. Nous acceptons 
egalement la soumission de Joseph St- 
Hilaire, entrepreneur de St-Romuald». 
Cette proposition fut votee et 
adoptee a 61 voix contre 27. Onesime 
Gilbert fut mentionne comme votant 
contre cette proposition. 5 

Lors du recensement de 1871, 
Onesime Gilbert habite Halifax-Nord 
dans le comte de Megantic, il est age 
de 30 ans, est cultivateur, sa femme 
Marthe Hebert est egalement agee de 
30 ans et quatre de leurs enfants y 
sont mentionnes : Gedeon, 5 ans, 
Clairina, 4 ans et deux autres 
enfants de sexe masculin ages de 3 et 
1 an (noms illisibles). Nous 
apprenons qu'Onesime est locataire de 
120 arpents de terre dans le rang 6 


lot no 21, qu'il possede une maison, 
deux granges ou ecuries, deux 
charrettes, deux charrues, un cheval, 
deux vaches, un autre bovin et un 
cochon tue. Sur sa terre, 7 0 arpents 
sont ameliores et 10 arpents sont en 
pSturage; il a 40 cordes de bois et 
15 billots. Les cultures consistent 
en 50 minots d'avoine, 45 minots de 
sarrasin, 15 minots de patates, 1 800 
balles de foin, 1 minot de graines de 
lin et 10 livres de chanvre. Il 
possede egalement 20 livres de beurre 
et 150 livres de sucre d'erable. 6 

Le recensement de 1881 nous 
apprend qu'Onesime est Sge de 40 ans, 
qu'il est toujours cultivateur, son 
epouse Adeline Hebert est dgee de 38 
ans et ils ont quatre enfants : 
Gedeon, 14 ans, Clairina, 13 ans, 
Alicyan, 11 ans et Agapit, 5 mois. 
De plus, les epoux Onesime et Adeline 
vont a l'ecole. 1 

Un peu plus tard, soit le 16 
novembre 1885 et a la suite d'une 
requete de tous les paroissiens, nous 
voyons le village s'eriger en 
municipalite sous le nom de «La 
municipalite de la partie sud du 
Canton de Thetford». Onesime Gilbert 
fut nomine conseiller lors de la 
premiere election en 1891. Les autres 
membres formant le conseil furent : 
Frangois Roberge, Pierre Nolet, 
Honore Morisset, Ferdinand Lettre et 
James Croteau, fils. 8 

Le recensement de 1891 
mentionne qu'Onesime est age de 50 
ans, qu'il est cultivateur et il sait 
lire et ecrire. Son epouse Marie 
Hinse est agee de 49 ans. Parmi les 
enfants, nous retrouvons Ulric, 17 
ans, il sait lire et ecrire, Agapit, 
11 ans, sait lire, Nemrod, 9 ans, 
0n6sime, 7 ans et Alfred, 6 ans. 9 

Onesime Gilbert decede le 3 
novembre 1900 a l'age de 59 ans. Il 
est inhume a la paroisse de St- 
Alphonse, Thetford Mines le 6 
novembre. 

Son epouse, Marie Hinse lui 
survecut 12 ans. Elle decede le 13 
mars 1912 a l'age de 70 ans et 4 
mois. Elle est inhumee, elle aussi a 
la paroisse St-Alphonse, Thetford 
Mines. 10 


18 


Le Bercail, vol. 3, no 4 - mai 1995 


Joseph Gilbert 


L'auteur de la lettre, qui a 
suscite 1'interet de cet article, est 
ne le 11 decembre 1868 et baptise le 
m§me jour a St-Ferdinand-d'Halifax; 
Cyrien Demers et Rose de Lima 
Simoneau sont parrain et marraine. 
II aide son pere aux travaux de la 
ferme et demeure pres de lui jusqu'a 
la mort de ce dernier. 

Joseph se marie le 7 juillet 
1890 a Clara Martel, fille de Louis 
et Caroline Hains, dans la paroisse 
St-Alphonse, Thetford Mines. De 
cette union naissent 13 enfants dont 
sept filles et six gargons. 11 

Au recensement de 1891, nous 
apprenons que Joseph Gilbert habite 
Thetford-Sud, dans le comte de 
Megantic, qu'il est age de 21 ans, 
est cultivateur, qu'il sait lire et 
ecrire. Son epouse, Clara Martel, 
est Sgee de 21 ans. A cette epoque, 
leur maison est en construction. 12 

Au recensement de 1901, Joseph 
est age de 32 ans, il est cultivateur 
et employe comme fromager. Son 
epouse est agee de 31 ans. Tous les 
deux savent lire et ecrire et parlent 
anglais. Joseph declare avoir gagne 
des gages de 250,00$ dans l'annee. 
Parmi leurs enfants, on mentionne 
Maria, 9 ans, Imelda, 8 ans, Adelard, 
5 ans, Antonio, 4 ans, Alberta, 2 ans 
et Josaphat, 1 an. Joseph possede 
une maison de quatre chambres. 13 

Dans le recensement de la 
paroisse de St-Alphonse, date de la 
fin de 1903, Joseph est Sge de 33 
ans, son epouse Clara est agee de 32 
ans et leurs enfants sont Maria, 11 
ans, 6melda, 10 ans, Adelard, 7 ans, 
Antonio, 6 ans, Alberta, 5 ans et 
fiva, 2 ans. Le pr§tre inscrit en 
marge, une note indiquant que cette 
famille est sur leur depart pour le 
Lac-St-Jean. En effet, Joseph Gilbert 
ira s'installer sur les terres du 
Lac-St-Jean, en 1904. Pour ce qui 
est de la periode ou il vecut a 
Dolbeau, nous n'avons pu retracer que 
les mariages de ses enfants, sur le 
territoire du Lac-St-Jean. 14 

D'apres la lettre ecrite a 
Monsieur Roy de 1'Action Catholique 


Joseph Gilbert et Clara Martel 

07-07-1890 & St-Alphonse T.M. 

Marie Angelina n 28-04-1891 A St- 
Alphonse T.M. Spouse le 27-11-1916 
A St-M4thode, Lac St-Jean, J. 
Albert Beaudoin, fils d'0n4sime & 
Sophronie Lehoux. 

Imelda n 25-10-1892 A St-Alphonse 
T.M. Spouse le 12-04-1945 A St- 
M4thode, Lac St-Jean, J. EugAne 
Lalancette, fils d’EugAne & Marie 
Louise Richard. 

Achilla n 31-03-1894 et d le 12-08- 
1894 A St-Alphonse T.M., Sg6 de 4 
mois, 12 jours. 

Ad61ard n 11-08-1895 A St-Julien. 
fipouse en l r * noces le 25-09-1917 A 
St-Michel, Mistassini, Amanda 
Lalancette, fille d'Henri & Marie 
Roberge; en 2* noces le 29-12-1919 
A St-F41icien, Lac St-Jean, Elisa 
Tremblay, fille d'Aur&le & CAlina 
Chartr4e 

Antonio n 04-12-1896 A St-Julien. 
fipouse en 1” noces le 25-09-1916 A 
St-Michel, Mistassini, Victoria 
Lalancette, fille d'Henri & Maria 
Roberge; en 2“ noces le 05-10-1920 
A St-F£licien, Lac St-Jean, 
Albertine C6t4, fille de Maurile & 
Virginie Leclerc. 

Alberta n 14-04-1898 A St-Julien. 
fipouse le 30-10-1922 A St-M4thode, 
Lac St-Jean, Edmond Allard, fils de 
Casimir & Elmena Painchaud. 

Joeaphat n 09-11-1899 A St-Julien. 
D6c6d6 le 25-08-1902 A St-Alphonse 
T.M., SgA de 3 ans. 

Eva n 13-06-1901 A St-Alphonse T.M. 

Marie Anne Dorilda n 17-08-1902 et 
d le 05-09-1902 A St-Alphonse T.M., 
Sg6e de 19 jours. 

Marie Anne (Ange) fipouse le 15-05- 
1922, A St-M6thode, Lac St-Jean, 
Aim6 Leclerc, fils de Joseph & 
Georgina Lapierre. 

Rom6o fipouse le 15-09-1926 A Ste- 
Famille, K4nogami, Lac St-Jean, 
Jos4phine Breault, fille de Victor 
& PhilomAne Degrace. 

Hugine Spouse le 16-05-1928 A St- 
F41icien, Lac St-Jean, Rose Anna 
Tremblay, fille d'AurAle & C41ina 
Cloutier. 

Victoria fipouse le 8-07-1939 A Ste- 
Th4rAse-d'Avila, Lac St-Jean, L4o 
Paul Boivin, fils de Rom6o & Marie 
Ricard. 
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en 1955, Joseph Gilbert est age de 87 
ans. C'est le dernier renseignement 
que nous possedons le concernant. 



G6d6on Gilbert 1866-1903 
Source: Madame Annette Garneau. 


G&d&on Gilbert 

Gedeon nait vers 1866. Si on 
se fie au mariage de ses parents qui 
eut lieu le 2 mai 1865, nous pouvons 
pretendre que Gedeon est le premier 
fils d'Onesime Gilbert et de Marthe 
Hebert. 

Vers l'age de 20 ans, Gedeon 
partit pour les fitats-Unis. Cette 
periode correspond a 1'exode des 
campagnes et villages vers les villes 
americaines. A cette epoque, il y a 
de vastes mouvements migratoires a 
cause du manque de disponibilite des 
terres non defrichees. Bien souvent, 
les personnes quittent dans l'espoir 
d'acceder a une meilleure situation, 
mais plusieurs sont degus et 
quelques-uns reviennent au pays. 15 


Gedeon se marie le 30 juillet 
1888 a Philomene Boucher, fille de 
Thomas et Ann Chadwick, a Rollins 
Ford, New Hampshire. De cette union 
naissent six enfants, dont quatre 
filles et deux gargons. 16 


Infanta da O4d6on Gilbert et 
Philomine Boucher 

30-07-1866 £ Chadwick, Rollins 
Ford, New Hampshire. 


Monique n 03-05-1889 et d le 27-12- 
1890 A St-Alphonse T.M., Sg6e de 1 
an 8 mois. 

Clairina n 23-06-1891 A St-Alphonse 
T.M. fipouse le 03-04-1910 A St- 
Alphonse T.M., Jos. Alcide Prosper 
Mercier, fils de Prosper & Ad£le 
Labranche. D6c6d6e le 11-02-1985 
k St-Alphonse T.M., Sg6e de 93 ans 
7 mois. 

Louis n 06-10-1892 & St-Alphonse 
T.M. Spouse le 28-12-1927 k St- 
Joseph, Springfield, Manchester, 
Lilian Cockrane Williams. 

Diana n 28-04-1894 et d le 26-11- 
1930 k st-Alphonse T.M., Sg6e de 
36 ans 6 mois. 

Marie Roae n 20-07-1896 k St- 
Alphonse T.M. fipouse le 15-06-1914 
£ St-Alphonse T.M. Michel Garneau 
fils de Wilfrid & feue Henriette 
Genest. D6c6d6e le 13-07-1980 k 
St-Alphonse T.M., Sg6e de 83 ans 11 
mois. 

Arthur n 12-08-1898 et d le 09-01- 
1900 k St-Alphonse T.M., Sg6 de 1 
an 4 mois. 


Peu apres son mariage, Gedeon 
revient dans sa paroisse natale, St- 
Alphonse de Thetford Mines. En 1894, 
il y eut une election qui modifia le 
conseil de la municipalite. Monsieur 
Louis Martel fut appele a la mairie 
et les echevins furent Charles 
Fontaine, Honore Morisset, Sinai 
Rousseau, Gedeon Gilbert, Joseph 
Walker et William Turner. 17 

Le recensement paroissial de 
St-Alphonse, Thetford Mines de 1902, 
nous indique que Gedeon habitait le 
chemin de Robertson. Il est age de 
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36 ans et son epouse, Philomene 
Boucher, est agee de 45 ans. II est 
mentionne que leurs enfants sont : 
Clarina, 12 ans, Louis, 10 ans, 
Diana, 8 ans et Rose, 6 ans; Georges 
Jalbert, fils de defunt Georges 
Jalbert et Demerise Boucher, age de 
30 ans, habite avec eux. 18 



Famille de G6d4on Gilbert:. Assis Louis, 
Philomene Boucher. Debouc de gauche A droite, 
Clarina, Diana et Marie-Rose. 

Source: Madame Annette Garneau. 


Gedeon Gilbert decede le 4 mars 

1903 a l'age de 36 ans. II est 
inhume le lendemain a la paroisse St- 
Alphonse, Thetford Mines. 

Le recensement paroissial de 

1904 nous affirme que Philomene 
Boucher est Sgee de 47 ans et veuve 
de Gedeon Gilbert, qu'elle habite le 
7 e Rang de Thetford avec ses enfants: 
Clarina, 14 ans, Louis, 12 ans, 
Diana, 10 ans et Rose, 8 ans. 19 

Philomene Boucher survecut 43 
ans k son epoux; elle decede le l e 
septembre 1945 A 1'age de 87 ans et 9 


mois. Elle est inhumee en la 
paroisse St-Alphonse de Thetford 
Mines. 


Clairina Gilbert 

La seule fille d'Onesime 
Gilbert nalt vers 1867 . Nous ne 
possedons pas beaucoup d' informations 
a son sujet, si ce n'est son mariage. 
Elle epouse le 7 janvier 1890 Joseph 
Poulin, fils de Frederic et 
d'Olivette Vallieres a St-Alphonse de 
Thetford Mines. 20 


Agapit Gilbert 

Premier enfant du troisieme 
mariage d'Onesime Gilbert, Agapit est 
ne le 7 novembre 1880; il est baptise 
a St-Adrien-d'Irlande le 18 janvier 
1881. Son parrain est le Reverend 
J.A. d'Auteuil, cure de la paroisse 
et la marraine, Thecle Lebel. 

Agapit epouse le 9 octobre 1906 
a Plessisville, Anna Provencher, 
fille de Leon et Philomene 
Provencher. Nous n'avons trouve 
aucun enfant de ce mariage. 

Agapit deceda le 11 mai 1907 a 
l'Sge de 26 ans. II est inhume le 14 
dans la paroisse St-Alphonse de 
Thetford Mines. 21 


Nemrod Gilbert 

Deuxieme enfant du troisieme 
mariage d'Onesime, Nemrod est ne le 
26 janvier 1882; il est baptise a St- 
Adrien-d' Irlande le 19 fevrier de la 
meme annee. Joseph Roy et Genevieve 
Beaudoin sont parrain et marraine. 22 

Sur la liste electorale du 5 
septembre 1903, Nemrod est 
journalier, a salaire et occupe le 
lot no 129. 23 

En premieres noces, il epouse 
Alphonsine Gouin, fille de Jean 
Baptiste et Marie Binette, le 25 
septembre 1911 a Black Lake. Deux 
enfants sont nes de ce mariage, 
Charles Eugene est ne et baptise le 
24 juin 1912 a Black Lake. Il d6ceda 
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List* ilectorala Kingsvilla 
05 - 09-1903 

Arrondissement no 1 

No 95 Joseph Gilbert, menuisier 
propri6taire, lot no 180 

No 103 Nemrod Gilbert, journalier 
A salaire, Lot no 129 

No 104 Joseph Gilbert, fromager & 
salaire, lot no 132 


le 4 mai 1914, a l'age de 22 mois et 
10 jours et inhume le lendemain a 
Black Lake. Marie Doria, nee et 
baptisee le 5 decembre 1913 ne vivra 
que quelques heures. Elle sera 
inhumee le lendemain a Black Lake. 
Treize jours apres son accouchement, 
Alphonsine Gouin decede a l'age de 24 
ans. Elle est inhumee le 22 decembre 
1913 a Black Lake. 

Nemrod se remarie le 9 mai 1916 
a Laurierville a Mathilda Bernard, 
fill© de Pierre et Marguerite 
Sanschagrin. 

En troisiemes noces, Nemrod 
6pouse Merilda Gregoire, fille de 
Julien et Celestine Carrier, le 5 
novembre 1917 a St-Alphonse, Thetford 
Mines. 24 

On6sime Gilbert, fils 

Troisieme fils d'Onesime et 
Adeline Hebert, il est ne le 21 juin 
1884 et est baptise le lendemain a 
St-Adrien-d'Irlande. Gedeon et 
Clairina, enfant du premier mariage, 
lui serviront de parrain et marraine. 

Dans les livres du Role 
devaluation de 1902 du village de 
Kingsville (ancien nom de Thetford 
Mines) , Onesime Gilbert est dge de 19 
ans, il est mentionne residant sur le 
lot no 129. 25 

Onesime epouse Alice Huard, 
fille d'Ignace et £lise Theriault, le 
14 novembre 1905 a St-Alphonse, 
Thetford Mines. Ils ont quatre 
filles et quatre gargons. 26 



0n6sime Gilbert 1884-1918 
Source: Madame Annette Garneau. 


Lors du recensement paroissial 
de St-Alphonse en 1914, Onesime est 
age de 28 ans, Alice Huard, son 
epouse, a 3 0 ans et leurs enfants 
sont: Gerard, 5 ans, Juliette, 3 ans 
et 6 mois, Leopold, 2 ans et 6 mois 
et Euclide, 16 mois. 27 

Onesime Gilbert etait mineur et 
tres t6t, il devint membre de 1'Union 
Catholique des Ouvriers Mineurs de 
Thetford Mines (U.C.O.T.). Il fut 
nomme vice-president de cet organisme 
qui travaillait a proteger les droits 
des mineurs. 

Le 18 octobre 1915, une greve 
gen^rale venait d'etre declar^e. Une 
delegation se rendit au bureau du 
maire afin de lui faire prendre 
conscience de leurs griefs. Le maire 
Ernest Carreau fera tout en son 
pouvoir afin d'obtenir une juste 
reclamation. Le comite chargea M. 
J.L. Rousseau, qui agissait comme 
secretaire, d'ecrire leurs demandes 
et de les faire parvenir aux 
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Enfant* d'Onegina Gilbert at 
Alice Huard 

14-11-1905 A St-Alphonse, 
Thetford Mines 


Oirard n 09-09-1906 A St-Alphonse 
T.M. 

Juliatta n 07-12-1907 A St-Alphonse 
T.M. 

Leopold n 07-01-1909 & St-Alphonse 

T.M. 

Euclid* Donat n 20-05-1910 4 St- 
Alphonse T.M. 

Oaston n 19-07-1912 & St-Alphonse 

T.M. 

Madeleine n 19-10-1913 et d 07-01- 
1924 h St-Alphonse, Sg4e de 10 ans 
2 mois. 

Marie Jeanne Adeline n 05-03-1917 
et d 09-03-1917 A St-Alphonse T.M., 
Sg4e de 5 jours. 

Monique n 04-09-1918 et d 25-04- 
1920 & St-Alphonse T.M, §g4e de 20 
mois. 


RSle devaluation - Kingsville 1902 


No 89 0n4sime Gilbert, fils, 19 
ans, Lot no 129. 

No 90 Eus&be Hinse, veuve 0n4sime 
Gilbert, Lot no 130, Agapit 
Gilbert, journalier, 21 
ans. 

No 92 Joseph Gilbert, fromager, 
32 ans. Lot no 132. 

No 107 Veuve 0n4sime Gilbert, Lot 
no 148. 

No 136 Joseph Gilbert, menuisier, 
40 ans, Lot no 180. 
Locataires: Olivia 

Dusseault, Joseph 
Boissonnault, Louis 
Turcotte. 


differents gerants des mines. 

Nous reproduisons une partie de 
ce texte paru dans le journal «Le 
Canadien* le 21 octobre 1915 : 

«Attendu que les salaires qui nous 
sont pay6s aujourd'hui par les 


compagnies minieres sont insuffisants 
et que malgre notre travail de tous 
les jours, nous constatons que nos 
dettes augmentent a la fin de chaque 
mois " 

"Attendu que la Compagnie King et la 
Compagnie Johnson imposent aux 
ouvriers qui sont a leur emploi, 
1'obligation de laisser une partie de 
leurs salaires aux magasins de ces 
compagnies plutot que de les laisser 
libres de fa ire leurs achats dans les 
magasins de leur choix" 

Pour ces raisons surtout, nous avons 
declare la greve generale. Nous 
sommes prets a reprendre notre 
travail aux conditions suivantes dont 
vous comprendrez, nous 1' esperons 
toute la justice. 


1. Nous desirons que les compagnies 
minieres nous paient le meme salaire 
que celui qui nous etait paye les 
annees passees c'est-a-dire qu'il 
nous soit paye le 14% de salaire qui 
nous a ete supprime a la fin de 1'ete 
dernier. 

2. Que la Compagnie King et la 
Compagnie Johnson nous donnent 
1 'entiere liberte de depenser notre 
salaire dans les magasins de notre 
choix et cesse de nous forcer 
d'acheter dans leurs propres 
magasins. 

3. Que toutes les compagnies minieres 
paient les ouvriers regulierement a 
tous les quinze jours. 

4. Que lorsqu'un ouvrier ne peut 
completer son heure de travail, qu'il 
soit paye pour la fraction d'heure 
qu'il a travaille si cette fraction 
depasse une demi-heure. 

5. Que tous les ouvriers soient 
reintegres dans les positions qu'ils 
avaient avant la greve et que les 
representants des grevistes ne soient 
pas molestes a cause de la part 
qu'ils auront prise d cette greve. 

6. Qu'une reponse a ces demandes soit 
remise au secretaire de nos 
representants, J.L. Rousseau, dans 
les quarante huit heures qui suivront 
la reception de la presente». 28 
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Les resultats de ce conflit ne 
nous sont point connus. Cependant, 
cette greve de 1915 nous ddmontre 
bien les conditions de travail 
difficiles que vivaient les mineurs 
de cette epoque. 

Une autre greve eut lieu du 3 
au 24 aoQt 1916 et les mines 
s'arrSterent a nouveau. A la fin du 
conflit, toutes les mines sont 
remises en operation. Les conditions 
de travail sont les memes qu'avant la 
greve, soit un salaire de 2,25 $ par 
jour. Selon 1 'article du journal «Le 
Canadian:*, les patrons n'emploient 
que ceux qu'ils veulent bien 
employer. D'ailleurs, suite a ce 
conflit, quelques employes ont deja 
ete refuses par les compagnies. 29 II 
semble que cette greve fut assez 
difficile si l'on en croit l'abbe 
Pettigrew qui mentionne que «Gilbert 
eut essuyer les plus durs affronts et 
les plus grossieres attagues a cause 
de ses convictions». 

Onesime Gilbert decede le 19 
octobre 1918 a l'dge de 35 ans, de la 
terrible grippe espagnole. 11 est 
inhume le 21 octobre a St-Alphonse, 
Thetford Mines. Un article paru dans 
le journal «Le Canadien», en date du 
jeudi 31 octobre 1918 et signe par 
David G. Petitgrew, chapelain de 
1'Union Catholique des Ouvriers de 
Thetford, faisait reference aux 
greves de 1915-1916 et rendait un 
hommage fort elogieux a cet homme que 
fut Onesime Gilbert, fils. 

Extrait du journal Le Canadien, du 
jeudi 31 octobre 1918, paru a 
Thetford Mines. 


N&CROLOGIE 
Onesime Gilbert 


Parmi les victimes que le 
terrible fleau de la grippe espagnole 
s'est choisies, chez les ouvriers de 
la ville de Thetford, il en est une 
qui nous fut bien chere et dont nous 
voulons, ici m§me, dire un peu de 
bien. 

Onesime Gilbert, chretien 


fervent, catholique convaincu et 
patriote de ceux que le devoir n'a 
jamais trouve en defaut. 

Un mouvement religieux, 
national ou mutualiste, comptait 
toujours sur le devouement et les 
services de ce coeur genereux. II 
suffisait d'un signe, d'un desir pour 
que notre cher disparu, au prix de 
sacrifices, souvent hbroiques, paySt 
de son temps et de sa personne. 

Fiddle a la devise de 
1'association a laquelle il adhera 
des les premiers moments de fondation 
(L'union Catholique des Ouvriees 
[sic] de Thetford) il fut un 
pacifique dans la Justice et la 
Charite. Que de fois, au travail et 
sur la rue, durant cette lutte 
fratricide de 1915 et 1916 qui eQt pu 
anihiler les plus nobles efforts et 
emousser les plus vaillants coeurs. 
Gilbert eut essuyer les plus durs 
affronts et les plus grossieres 
attaques a cause de ses convictions. 

Jamais on ne le vit, en ces 
circonstances, sortir de son naturel 
et rendre oeil pour oeil ou dent pour 
dent, quand l'assaillant deconcerte 
diminuait l'intensite de son 
offensive le brave et chrStien 
Gilbert, d'un mot spirituel mais 
charitable, desargonnait l'agresseur 
qui s'en retournait penaud, parce que 
la defensive railiait a notre defunt 
les compagnons meme les moins 
sympathiques. 

Son devouement et son 
desinteressement pour la cause 
ouvriere catholique lui valurent 
l'honneur de la vice-presidence de 
l'U.C.O.T. Aujourd'hui cette society 
catholique pleure ce devoue et 
genereux officier qui pendant plus de 
deux ans n'a jamais compte son temps 
et ses fatigues pour le developpement 
et la bonne administration de 
1'Union. 

Onesime Gilbert avait du coeur, 
plus que sa personne chetive n'en 
pouvait contenir, nous avons presque 
envie de dire qu'il en avait trop, 
parce que son devouement, trop 
souvent incompris, ne recevait pas 
toujours l'appobation de ses 
camarades; mais l'humilite et la foi 
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du chretien lui disaient gue sa 
recompense serait la-haut. 

Nous le pleurons maintenant et 
nous partageons les douleurs de son 
epouse et de ses enfants, mais 
consolons-nous en songeant gue le 
chretien qui, a su souffrir et 
envisager la mort comme Onesime 
Gilbert modele de resignation et de 
confiance en Dieu, a deja regu sa 
recompense; il est avec son Dieu, il 
est alle regne avec le Roi, le Sacre- 
Coeur de Jesus dont il fut un devot 
serviteur. 

Onesime Gilbert laisse une 
veuve et sept enfants en bas age a 
qui notre pitie et notre charite 
suppleeront a la perte cruelle qu'ils 
viennent de faire. 

Qu'il repose en paix, notre 
ami, et gue du haut du del il veille 
sur ceux qu'il a aimes. 

David G. Pettigrew 
Chapelain l'U.C.O.T. 

29 octobre 1918. 30 
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Les %gy 


Mariage 
Date & Lieux 


27/04/1638 

St-Remi, Rouen 


-/02/1658 

Rouen, France 


17/10/1701 

St-Michel 


22/07/1748 

St-Vallier, Bellechasse 


17/01/1785 

St-Frangois-du-Sud 


1 5/08/1820 

St-Vallier, Bellechasse 


14/02/1859 

Ste- Sophie 


1 1/01/1887 

St-Alphonse Thetford M. 


19/06/1917 

St-Paul-de-Chester 


Lr 

r 1 

Lr 

r- 

n- 

L- 


£poux(xe) 


Louis 


Nicolas 


Jean Baptiste 


Jean Baptiste 


Lr 


Basile 


U 


Ignace 


Lr 

r- 

Lr 


Joseph 


Joseph 


L/ 

r- 


Joseph Ernest 


- 1 - 

- 2 - 

- 3 - 

- 4 - 

- 5 - 

- 6 - 

- 7 - 

- 8 - 

- 9 - 


Cpouxe(x) 


Pere ft Here 


Anne 


Jeanne 


Claire 


M. Louise 


Genevieve 


Marie 


Aima 


xJ. 

0 . 


Lemattre, 


u Lelievre, Guillaume 


i J Cadrin, Nicolas 


Delaunay, Frangoise 


- - 1 I Tanguay, Jean Bte 

Madeleine - 

- ' jSimard, Madeleine 


J Boulet, Jean M. 


Fortier, M Anne 


J Tanguay, Jean Bte 
— 
- 1 \ Langlois, M Rose 


_ J Beaudoin, Louis 


Bolduc, Genevieve 


Paquet, Xavier 


Miot- Girard, Emilie 

xJ. 


Desrochers, Alfred 


^ Biron, Leda 


Societe genealogique de la Region de L’Amiante, 671, boul. Smith Sud, Thetford Mines. G6G INI 























































Joseph Roy 



Joseph Roy 1836-1929 
Source: Ange-Aim6 Paquet 

Joseph Roy est sans doute le 
moins connu de tous les decouvreurs 
de l'amiante. La famille Gilbert par 
son implication sociale, Joseph 
Fecteau par le fait d'avoir remis la 
fameuse pierre a Ward et ce dernier 
par le proces contre la compagnie 
Asbestos Packing ont davantage laisse 
de traces. 

Dans une entrevue realisee avec 
les enfants d'Alphonse Paquet, ceux- 
ci nous parlent de Joseph Roy comme 
etant un homme bon, doux et genereux 
qui leur enseignait a differencier 
les oiseaux par leurs chants et les 
groseilliers par leurs fleurs et qui 
travaillait encore a l'£ge de 85 
ans. 1 Un homme simple qui ressemble, 
par sa vie assez rude, a Joseph 
Fecteau et Onesime Gilbert. 


par Paul Vachon * 

Joseph Roy serait ne a 
Plessisville vers 1836. II est le 
fils d'Ignace et de Rose Tanguay. 
Lorsqu'il avait 13 ans, il a tra- 
vaille a la construction du chemin de 
fer Le Grand Tronc. Joseph Roy a 
epouse Genevieve Beaudoin, fille de 
Louis et de Genevieve Bolduc, le 14 
fevrier 1859 a Ste-Sophie. Delvina 
Beaudoin, soeur de Genevieve, epouse 
Eusebe Paquet, fils de Frangois- 
Xavier et de Genevieve fimilie Miot- 
Girard, le 29 aoflt 1882 a Warwick. 

Joseph Roy et Genevieve 
Beaudoin ont eu cinq enfants. 
Lorsqu'il habitait St-Adrien- 
d'lrlande, il transportait le sucre a 
dos d'homme (sac de 100 livres) de 
St-Ferdinand a St-Adrien-d'Irlande a 
travers les bois. Il n'avait pas de 
cheval. Il faisait des abattis et 
semait entre les souches. 

Lors du recensement de 1861, 
Joseph habite Halifax-Nord dans le 
comte de Megantic, il a 25 ans et il 
est cultivateur, sa femme Genevieve a 
24 ans, ils n'ont pas d'enfant et 
habitent une maison en bois d'un 
etage dans le quatrieme rang. Il a 
15 acres de terre en culture et 15 
acres en foret. Un acre et demi est 
cultive en orge (30 minots) , un quart 
d'acre est plante en patates, un acre 
en sarrasin (8 minots), un acre en 
ble (15 minots) , un acre et demi en 
seigle (23 minots) et il produit 
aussi un peu de foin. Selon le 
recensement, ils n'ont pas 
d'animaux. 2 

Dix ans plus tard, en 1871, le 
couple habite toujours Halifax Nord; 
Joseph a 37 ans, sa femme Genevieve 
35 ans, ils ont un enfant Joseph, 4 
ans et Albert Boulle, Sge de 12 ans, 
demeure chez eux. Joseph a maintenant 
une maison, une grange et une ecurie, 
deux voitures (ete et hiver) et deux 
charrettes, il possede egalement 4 
charrues; il a produit des pois (4 
minots), des patates (100 minots), du 
chanvre (23 livres), du sucre 
d'erable (400 livres), de la toile 
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Joseph Roy *t Oeneviive Beaudoin 

14 fAvrier 1859, SCe-Sophie 

- Joseph, n6 en 1866 ou 1867, se 
marie le 11 janvier 1887 A st- 
Alphonse (Thetford) A Marie PAquet 
fille de Xavier PSquet et £milie 
Miot-Girard. II a done 6pous4 la 
soeur de son oncle. Lea enfants de 
Joseph Roy et Marie PSquet sont : 
H61Ane n4e le 24 octobre 1887, 
Ernest n6 le 15 dScembre 1889 et 
N6r6e n6 le 2 fSvrier 1892; ils ont 
tous baptises A St-Alphonse de 
Thetford. Marie PSquet dAcAde le 30 
octobre 1892 S l’Sge de 24 ans. 
Joseph Roy s'est remariA A Ste- 
HSl&ne-de-Chester, le 22 octobre 
1894 avec Anna Desrochers fille de 
ZAphirin et Sophronie Daigle. De 
ce mariage sont nAs fimilie Anna nAe 
le 31 juillet 1895, PhilomAne Alma 
le 19 septembre 1896, HAliodore le 
27 novembre 1897, Frangois Damase 
le 2 dAcembre 1899, Alphonse 
Wilfrid le 14 janvier 1902, 
ThAodule AdAlard le 2 aoQt 1903, 
Maria le 9 avril 1905; tous 
baptisAs A St-Alphonse, Thetford 
Mines. 

- Damase, nA en 1873, se marie le 
11 avril 1899 A St-Norbert avec 
BelzAmire Bilodeau, fille d'Auguste 
et AurAlie Boulanger. Les enfants 
de Damase sont Anne AngAlique nAe 
le 10 mars 1900, Antoine Damase nA 
le 25 mai 1901, dAcAdA le 11 juin 
de la mSme annAe A l'Sge de 16 
jours et AimS Wilfrid nA le 18 
septembre 1902, tous baptisAs A St- 
Alphonse, Thetford Mines. 

- Frangois-Xavier, nA le premier 
mai 1878, A St-Ferdinand, parrain 
Lazare Mercier, marraine PhilomAne 
Boulanger, Spouse du parrain. 
DScSdS le 6 juin 1878 A l'Sge de 1 
mois et 3 jours. 

- Frangois-Xavier Napoleon, nS le 

21 avril 1879 A St-Ferdinand, 
parrain Joseph Fecteau, marraine 
Marie Ferland, Spouse du parrain. 
DScSdS le 29 dAcembre 1879 A l'Sge 
de 8 mois. 

- Mathilda, dScSdSe probablement en 
octobre 1880 A l'Sge de 8 mois, 
selon le recensement de 1881. 


(52 verges), de l'avoine (75 minots), 
de l'orge (10 minots), du sarrasin 
(33 minots), du beurre (50 livres), 
de la laine (21 livres), 40 verges de 
drap, 8 minots de ble, il a aussi 
produit 3 livres de tabac, un minot 
et demi de graines de lin, 900 balles 


de foin, 25 cordes de bois et 60 
killots. Le cheptel se compose de 2 
chevaux, 8 moutons, 1 vache et 3 
cochons. Quel chemin parcouru par 
rapport au recensement precedent! 3 

En 1876, Joseph Roy en 
compagnie de Joseph Fecteau et 
d'Onesime Gilbert decouvrirent ce qui 
deviendra la principale richesse de 
Thetford Mines, l'amiante. (Voir a 
cet effet, la lettre de Joseph 
Gilbert, dans l'article precedent). 
Joseph Roy n'aimait pas parler de cet 
evenement, on peut comprendre son 
ressentiment, car on n'a jamais 
reconnu sa presence ni celle de la 
famille Gilbert lors de cet 
evenement. 

En 1881, Joseph et Genevieve 
habitent St-Adrien-d'Irlande avec 
leurs deux enfants, Joseph a 46 ans, 
Genevieve 44 ans; Joseph et Damase, 
leurs fils ont respectivement 15 et 8 
ans. Le recensement mentionne que 
Genevieve va a l'ecole. 4 

En 1883, nous retrouvons le nom 
de Damase, age de 10 ans, dans la 
liste des confirmes de la paroisse de 
St-Adrien-d'Irlande. Toujours la meme 
annee, Joseph Roy est choisi comme 
maire d'Irlande-Nord, il est le 
premier maire francophone. «Les 
seances du conseil se tenaient chez 
M. Joseph Hamel dans le dixieme rang. 
Les conseillers etarent Robert 
Ashcroft, Charles Thdriault, Belonie 
Fradette, Stanislas Royer (considdre 
comme le premier colon de Riviere- 
Blanche), Cyrille Laflamme et Robert 
Watson. 

Le 21 janvier 1884 e'est seance 
du conseil en vue de 1 'election du 
maire. Les six conseillers sont 
William J. Johnson, Robert Watson, 
Robert Ashcroft, Cyrille Laflamme, 
Stanislas Royer et Zephirin Roy. 
Trois conseillers anglophones et 
trois francophones. Joseph Roy est 
maire sortant et Stanislas Royer est 
absent. Il est propose par Robert 
Watson, seconde par Robert Ashcroft 
que William J. Johnson soit 6lu 
maire. Propose en amendement par 
Cyrille Laflamme, seconde par 
Zephirin Roy que Joseph Roy soit 
reelu maire. Le vote dtant de deux 
contre deux, e'est le maire qui doit 
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trancher la question comme c'est le 
cas lorsqu'il y a egalite. M. Joseph 
Roy votera en faveur de 1' amendement 
et ce faisant, s'Slit au poste de 
maire pour un autre terme.» 5 C'est 
une situation typique pour l'<§poque. 
Cyrille Laflamme succ^da a Joseph Roy 
en 1885. 

Le 6 mars 1886, la soeur de 
Genevieve, Delvina, qui avait epouse 
Eusebe Paquet, donne naissance a 
Alphonse, celui-ci est baptise le 
lendemain. Le parrain est Napoleon 
Metivier et la marraine Philomene 
Perron, son epouse. Ce sont eux qui 
fournirent leur maison en 1881 a 
l'abbe J.A. D'Auteui1, le nouveau 
cure de la mission de Saint-Alphonse 
de Thetford Mines. «Monsieur Napoleon 
Metivier, avec sa vertueuse femme et 
ses excellents enfants, montra un 
zele a toute dpreuve et un devouement 
exemplaire pour donner tout le 
contort possible» a l'abbe D'Auteuil. 
6 Le pretre ne desservit la paroisse 
qu'une fois par mois jusqu'en 1885. 
Quelques annees plus tard, en 1900, 
Napoleon Metivier est victime d'un 
fatal accident dans les mines. La 
mere d'Alphonse Paquet decede le 7 
mars 1886, le lendemain de la 
naissance de celui-ci, a l'age de 33 
ans, des suites de son accouchement. 
Elle est inhumee a St-Adrien- 
d'lrlande le 9 mars et Joseph Roy, 
son beau-frere, est temoin a 
1'inhumation. Selon les enfants 
d'Alphonse Paquet, Joseph Roy etait 
aussi present a 1'accouchement et il 
aurait propose de garder 1'enfant. 
C'est ainsi qu'Alphonse Paquet entra 
dans cette famille. Effectivement au 
recensement de 1891, Joseph Roy a 59 
ans, Genevieve 54, Damase 18 ans, 
Alphonse Roy (Paquet) 5 ans, on 
mentionne qu'il n'est pas son fils et 
Callice Hebert, 68 ans veuf, habite 
avec la famille. 7 

Le pere d'Alphonse, Eusebe 
Paquet, se remarie avec Virginie 
Moreau le 21 janvier 1889 a St- 
Alphonse, Thetford Mines. De sa 
premiere epouse, Delvina Beaudoin, 
sont n6s Alphonse (6-03-1886) et 
Marguerite dit Helene (22-07-1884) 
(Joseph Roy est parrain et Genevieve 
Beaudoin est marraine). De sa 
seconde epouse, Virginie Moreau, sont 
nes le 29 juin 1890, des jumeaux 



Eusfebe Paquet et Delvina Beaudoin, 29 aoflt 
1882, Warwick. 

Source: Ange~Aim6 Paquet 


anonymes, selon le registre, 
prenommes Pierre et Paul par la 
famille et decedes le 30 a St- 
Alphonse; Philippe est ne le 2 
octobre 1891 a St-Alphonse. Tous les 
autres enfants sont nes aux 
fitats-Unis, a Biddeford, 
Massachusetts: Ernest le 17 fevrier 
1893, Alice le 15 avril 1894 et 
Arthur le 22 fevrier 1899. Compte 
tenu que son fils Philippe est ne en 
octobre 1891 a Thetford Mines, qu'il 
est parrain de Neree Roy, petit-fils 
de Joseph, le 2 fevrier 1892 et que 
son fils Ernest est n6 en fevrier 
1893, son depart pour les £tats-Unis 
se serait probablement fait a l'ete 
1892. Il aurait quitte le Canada 
avec un cheval, une voiture et tout 
son menage laissant derriere lui son 
fils Alphonse confi6 a la garde de 
Joseph Roy. Eusebe serait revenu des 
£tats-unis a deux reprises pour le 
recuperer mais Joseph Roy a toujours 
refuse et preferait le 
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De gauche 4 droite: Joseph Roy, Mme Ad61ard Moreau, Alphonse Paquet, Armand 
Paquet ec Rose-Anna Hubert. Photo prise vers 1914. 

Source: Ange-Aim6 Paquet 


garder avec lui. Alphonse connaissait 
davantage Joseph Roy que son pere 
qu'il n'a vu qu'a trois occasions 
dans sa vie. 8 

Le jour de Noel 1898, l'epouse 
de Joseph Roy, Genevieve Beaudoin, 
decede a l'age de 62 ans. Elle est 
inhumee le 27 decembre 1898 a St- 
Alphonse de Thetford Mines, Gedeon 
Gilbert signe comme temoin. 9 

A cet effet, meme si on ne 
trouve pas de lien de parente entre 
eux, nous pouvons constater la grande 
amitie qui lie les families Fecteau, 
Roy et Gilbert. Nous retrouvons 
Joseph Fecteau et Marie Ferland comme 
parrain et marraine d'un enfant de 
Joseph Roy et Genevieve Beaudoin, 
Frangois-Xavier Napoleon, ne le 21 
avril 1879 et decede le 29 decembre 
de la meme annee. Joseph Roy et 
Genevieve Beaudoin seront a leur tour 
parrain et marraine de Nemrod 
Gilbert, fils d'Onesime Gilbert, en 
1882 et plus tard, en 1889, 
d'Alphonse Fecteau, petit-fils de 
Joseph Fecteau. 10 

Au recensement de 1901, Joseph 
Roy, age de 68 ans, habite chez son 
fils, Damase, 27 ans. Son epouse, 
Belzemire Bilodeau a aussi 27 ans, 


ils ont un enfant Marie-Anna, un an, 
nee le 10 mars 1900. 11 On dit que la 
famille habite Kingsville: il s'agit 
de la terre que Joseph exploitait a 
St-Adrien-d'Irlande et qu'il a cede a 
ses fils. 

Au recensement paroissial de 
St-Alphonse en 1902, Joseph Roy est 
age de 70 ans, il est veuf et habite 
chez son fils Joseph. Ce dernier a 
35 ans, il est remarie avec Anna 
Desrochers qui a 33 ans, les enfants 
sont : Helene (15 ans) et Ernest (13 
ans) du premier lit. £milia (7 ans), 
Alma (6 ans), Heliodore (5 ans) 
Damase (3 ans) et Adelard (3 mois) du 
deuxieme lit. Alphonse Paquet habite 
avec eux, il a 17 ans. 

Au meme recensement, Damase Roy 
a 29 ans, Belzemire Bilodeau 28 ans, 
Marie Anne 3 ans et Wilfrid 3 mois. 12 

En 1898, une nouvelle paroisse 
est fondee pres de Thetford Mines, 
St-Antoine-de-Pontbriand. Joseph Roy 
achete une terre en bois debout 
1'annee suivante. Comme nous l'avons 
vu precedemment, Joseph Roy n'habite 
pas cette terre, il demeure a 
Kingsville. Il entreprend de la 
defricher des son achat. Une modeste 
cabane, puis plus tard une maison y 
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sera construite. Cette terre a ete 
cedee a Alphonse Paquet en 1907, lors 
de son 21 e anniversaire de naissance, 
pour la somme de 50 $ par annee. 

Joseph Roy se donnait en quelque 
sorte a Alphonse Paquet qui. allait en 
prendre soin. Alphonse vendait le 
produit de son jardin par les portes, 
la clientele etait les gens qui 
arrivaient pour travailler dans les 
mines. Aujourd'hui, la famille de 
Lucien Paquet habite toujours la 
terre de Pontbriand. Alphonse se 
marie le 27 juin 1911 avec Rose-Anna 
Hebert a Pontbriand, celle-ci est la 
fille de Jean et Marie Landry. A la 
naissance d'Armand, le premier enfant 
de la famille, Joseph Roy en sera le 
parrain. Alphonse et Rose-Anna vont 
continuer de garder “Pepere Roy" 
comme on l'appelait affectueusement 
de 1911 jusqu'a 1929, annee de son 
deces, le 20 mai 1929 a l'Sge de 93 
ans et un mois. Alphonse Paquet est 
decede le 21 aoflt 1961 a l'age de 75 
ans et 5 mois, son epouse Rose-Anna 
Hebert, le 29 decembre 1980 a l'age 
de 91 ans et 6 mois. 
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Famille Alphonse PSquet et Rose-Anna HEbert. Assis: Lucien, Alphonse, Rose- 
Anna, AnrEjeanne, Jeanne-d'Arc. Debout: Armand, Julienne et Ange-AimE. Photo 
prise vers 1931. 
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LES WARD: 


Par St£phane Hamann et Jocelyne Valli&res 


Reverend Robert Grant Ward 

Ne en 1803 a Orkney, dans les lies 
Orcades situees au nord de l'Ecosse, 
Robert Grant fit ses etudes a Edimbourg, 
capitale de l'Ecosse. II immigra en 1838 a 
Lower Ireland, mieux connu sous le nom 
de "Colonie Bennett". II epousa Annie 
Turiff a Little Metis, Quebec. De ce 
mariage naitront 13 enfants, dont William 
James et Charles Octavius qui residaient 
toujours sur sa terre en 1950. M. Ward 
enseigna a l'ecole du dimanche dans la 
maisond'Angus Brodie senior. De plus, il 
fut catechiste dans l'eglise d'Angleterre. 
En 1859, il fut nomme diacre par I'eveque 
Mountain. Suite a ses efforts repetes furent 
construites les eglises de Lower Ireland 
(St-Jean-de-Brdbeuf) et de Maple Grove. 



Reverend Robert G. Ward. 

Source: Annals of Megantic County 


M. Ward 6tait, selon le reverend Henry 
Roe, un homme travailleur qui de plus, 
possedait un tits bon jugement et etait fits 
travaillanl. Selon Annal of Megantic 
County, il faillit perdre la vie quand Peter 
McKillop se noya en 1864. Robert G. 
Grant decede le 14 decembre 1870 vers 
l'age de 61 ans. Il sera inhume a l'eglise 
Anglican Church, Ireland (Megantic). 


Enfants du Reverend Robert G. Ward 
et Mariann Turriff 

Robert Grant ne vers 1837, il ipouse Annie 
McKillop Cairns; il decede le 15 mai 1907, 
inhume a l'eglise Church of England, Ireland. 

William Jamesneen 1839 en Ontario; le 15 
aoflt 1877 a l'iglise Leeds Presbyterian, il 
epouse Caroline Kinnear, nee le 6 juin 1854, 
fille de James et Harriet Kinnear; William James 
decide en 1929. 

Georgina nee le 28 avril 1841, elle dicede le 
30 mai 1841 et inhumee a l'iglise Church of 
England, Ireland. 

fimily nee le 30 novembre 1842, elle epouse 
William Johnson le 5 aoflt 1869; elle decide du 
cancer le 18 decembre 1909 aLachine. 

Maryann nie le 6 novembre 1844, elle epouse 
John Annesley le 10 juillet 1888; elle decede le 
6 juin 1906 et inhumee a l'eglise Church of 
England, Ireland. 

Johnne le 30 septembre 1846 et baptise le 1“ 
janvier 1847 a l’eglise Church of England, 
Ireland. 

Alexandre ne le 10 juillet 1850, dieidi le 20 
janvier 1936, inhume a l'eglise Anglican 
Church, Ireland. 

Peter ne le 3 fivrier 1852 et decide le 19 
septembre 1933 a Thetford Mines. 

Henry W. Carry ni le 24 fivrier 1854, dicedi 
le 27 novembre 1922 et inhumi a l'iglise 
Episcopal Church, Maple Grove. 

Charles Octavius ni le 13 aoflt 1860, il 
ipouse Barbara Martha McVetty le 1" dicembre 
1892 4 Inverness; il decede le 16 avril 1954 et 
inhumi 4 l'iglise Anglican Church, Ireland. 

Alfred ni le 7 septembre 1848 et baptisi a 
l'eglise Church of England, Ireland. 

Florence Nightingalenic le 27 avril 1856, 
elle ipouse William Henry Dinning le 27 
dicembre 1883; elle decide le 20 mai 1944 & 
Lcnnoxville. 

Jessica Jenetta nee le 4 avril 1858, elle 
ipouse Richard P. Annesley le 24 avril 1891; 
elle dicide le 8 aout 1952 et inhumie il l'eglise 
Anglican Church, Ireland._ 
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Son epouse Mariann Turriff, nee vers 
1819 fut elle aussi enseignante. Elle 
deceda le 18 mars 1894 a l'age d'environ 
75 ans et fut inhumee a l'eglise Church of 
England, Ireland. 

Robert Grant Ward, fils 

En 1876, une roche d'amiante fut 
decouverte sur le lot 27 du rang V du 
canton de Thetford. lx terrain appartenait 
alors a la Couronne, mais un permis de 
colonisation avait etc remis a Robert Grant 
Ward deux ans avant la decouverte. 


Enfauts de Robert G. Ward 
et Annie McKillop Cairns 

Alexander Henry ne le 20 octobre 1885. 

John Albert ne le 7 aout 1888. 

Charles Edgar ne le 7 septembre 1890 et 
decede le 14 aout 1891. 

James Turriff ne le 14 fevrier 1892 

Annie Maria nee le 4 octobre 1893 et d&ddee 
le 6 novembre 1893. 

Peter Deunisnelc 15 mai 1895. 

Albion Tudor ne le 29 janvier 1898, il epouse 
le 22 septembre 1925 Nita Marjorie Hammrick, 
fille de Paul Hammrick. 


Apres avoir rencontre M. Joseph Fecteau 
(voir ci-contre la version de Joseph 
Gilbert) Ward fit analyser ces echantillons. 
Insatisfait de la reponse qu'il re$ut de 
Quebec, il les envoie a Boston. II apprend 
alors l'importance de cette decouverte. 
Suite a cette analyse, un representant de la 
compagnie demande a M. Ward de leur 
acheterun lot pour l'exploiter. Le 13 avril 
1878, Ward vend a la Compagnie 
Asbestos Packing, de Boston, la moitie 
du lot 27 pour la somme de quatre mille 
dollars. Lot qu'il obtiendra de la Couronne 
un mois plus tard pour la somme de deux 
cent dix-huit dollars. Done, il n'etait pas 
encore proprietaire de sa terre lors de cette 
vente. De plus, il fonda la compagnie 
Ward Brothers qui exploita l'autre moitie 
du terrain. Ward fut condamne par la Cour 
Superieur le 11 octobre 1880 pour 
supercherie envers la Compagnie Asbestos 


Packing (voir le jugement). Dans la ineme 
annee, Ward et ses freres s'associerent 
avec James Ross pour fonder la Ward 
Ross et Co. 


Version de Joseph Gilbert 

Voici la version de Joseph Gilbert (t£moin 
occulaire de la decouverte de l'amiante) pltblie 
dans l'Action Catholique en 1955: "Un 
commer<;anr de fourrure du nom de Ward s'arreta 
pour coucher chez M. Joseph Fecteau, alors 
cultivateur et trappeur. Durant la veillee, M. 
Fecteau lui montrait le mineral trouve quelque 
temps avant avec ses compactions. M. Ward lui 
demanda s'il pouvait en apporter un morceau, ce 
que M. Fecteau fit avec plaisir... Ward dans un 
voyage d Montreal rencontra un homme d'affaires 
qui lui donna I'adresse de la Compagnie Bel! d 
New York., dour M. Brown etait le gerant. Celui-ci 
denumda a Ward de leur acheter un lot pour 
exploiter cette mine et qu'il lui foundrail I'argent 
necesssaire jusqu'au temps oil le chemin de fer 
passerait par la. Ward revint au Canada, acheta de 
la Couronne, un lot pour la Compagnie Bell et un 
lot pour lui-meme. Durant 3 ans, il recevait 
I'argent de la Compagnie Bell et faisair faire des 
rravaux sur le lot personnel. Au bout d'environ 3 
ans, le Quebec Central construlsit un chemin ci } 
fer qui se rendait aux mines. C'est alors que M 
Brown vint visiter M. Ward pour inspecter les 
rravaux. Contme le travail avait Ate fait sur le lor 
de Ward, il y eut un proc&s entre Ward et la 
Compagnie Bell...” 1 

Dans son volume intitule Bell Asbestos 
mines LTD , George W. Smith mentionne 
quelques erreurs commises par M. Gilbert. 
Hors, il ne faut pas oublier que M. Gilbert 
relate des evenements qui se sont passe, il 
y a soixante-dix-sept ans. Par exemple, 
selon l'acte de vente de la Couronne du 13 
mai 1878 Ward est decrit comme un 
yeoman (franc-tenancier d'une classe 
inferieure a la petite noblesse). Le role 
devaluation de 1899 mentionne qu'il etait 
cultivateur. // n'est pas surprenant que le jeune 
Gilbert I'ai decrit comme un commer{ant de 
fourrure puisque vers la fin du sidcle dernier, !a 
plupart des colons dtaient des trappeurs et que un 
ou deux de ces fermiers se chargeaient de la vente 
des fourrure pour leurs confreres. " ‘ Malgre le 
jeune age de M. Gilbert a l'epoque, il a 
souvenir des conflifs entre Ward et la 
Compagnie Asbestos Packing de Boston. 
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En 1885, la mine employait 20 personnes. 
En 1886, elle produisait 150 tonnes 
d'amiante. Cette mine fut acquise par la 
Bennett-Martin Asbestos Co. en 1911. 

Dans le role d'evaluation du Canton 
d'lrelande Nord, on rctrouve en 1899, lcs 
mentions suivantes: R.G. Ward, 61 ans, 
cultivateur, proprietaire des cadastres no 
620, 621, 625, 628, 696, 698 et 699 pour 
un total de 525 acres. Jusqu'en 1903, la 
quatrieme rue de Thetford fut nominee la 
rue Ward. Elle reliait la paroisse St- 
Alphonse a la paroisse du Vieux St- 
Maurice jusqu’a la rue Johnson. Robert 
Grant Ward decede le 15 mai 1907 et est 
inhum£ le 19, a l'6glise Anglican Church, 
Ireland. 

JugemenC 

(Traduction de 1'original) 

BUREAU D'ENREGISTREMENT DE LA 
DIVISION DE MEGANT1C A INVERNESS 
QUEBEC. 

CANADA 

PROVINCE DE QUEBEC 
DISTRICT D AR I HABASCA 

Dans la Cour Superieurre - N° 172. 

Le vingt-huiti&me jour de septembre mil huit cent 
quatre -vingt. 

Presents: 

L'honorable M.-A Plamondon, J.C.S. 

Edward D. Hayden, de la ville de Woburn, dans le 
comt6 de Middlesex, dans l’Etat du Massachusetts, 
l’un des Etats unis d'Am6rique, banquier. 

Demandeur. 

Robert Grant Ward, du canton d'lrlande dans le 
district d'Arthabaska. 

The Asbestos Packing Compagny, corps politique 
et incorpord ayant son bureau et sa principale place 
d'affaires dans la cite de Boston dans l'Etat du 
Masschusetts, l'un des Etats unis d'Amdrique et 
Robert Thomas, de la dite citd de Boston. 

Ddfendeurs. 

La Cour rend le jugement suivants: 

11 s'agit ici d'une poursuite de curactdre particulier 
dans laquelle le demandeur Jemande qu'on ordonne 
au ddfendeur de rectifier une erreur de description 
dans un certain acte de vente consenti en sa faveur, 
en alldgant: 
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que le treizieme jour d'avril mil huit cent 
soisxante dix-huit, en vertu d’un acte fait et passd a 
Quebec devant Bignell, N.P., le defendeur Waid 
vendit a 1’autre defendeur Thomas, en sa qualitd de 
mandataire pour ladite Asbestos Packing 
Compagny, egalement defenderesse, une partie de 
terrain qui etait en fait la moitid nord-est du lot 
vingt-sept, dans le cinquieme rang du canton cfe 
Thetford et sur laquelle se trouve une mine 
d'amiante, mais qui fut par erreur ddcrite dans ledit 
acte comme dtant la moitie sud-ouest dudit lot; 

que ledit achat fut immddiatemenl mise en 
possession par le defendeur Ward de ladite moitie 
nord-est contenant ladite mine, laquelle ladite 
Asbestos Packing Compagny exploita a partir cfe 
ce temps jusqu'a une date qui n'a pas ete 
delerminee, 

que la dite erreur dans le dit titre fut 
commise volontairement, de propos ddlibdrd, 
frauduleusementet au moyen de la supercherie par 
le dit ddfendeur Ward qui a faussement reprdsentd 
que la moitie du lot sur lequel se trouvait la mine 
d'amiante 

et que les acheteurs avaient choisie dtait la 
moiti6 sud-ouest dudit lot alors qu'en fait il 
s'agissait de la moitie nord-est; 

que le vingtidme jour d'octobre dernier, 
par un acte de vent fait et passfe & Boston, dans 
l'Etat du Massachusetts, l'un des Etats unis 
d'Amdrique, par et entre ledit defendeur R. Thomas 
et son epouse et le demandeur, ledit R. Thomas 
vendit au demandeur le morceau d'une partie cfe 
terrain acquise par lui comme mandataire de ladite 
Asbestos Packing Compagnyen vertu de l'acte de 
vente du defendeur Ward mentionnd ci-dessus, en 
date du treizieme jour d'avril mil huit cent 
soixante-dix-huit et que ledit terrain fut Egalement 
incorrectement et par erreur ddcrit dans ledit acte 
comme etant la moitie sud-ouestdu lot vingt-sept 
du cinquieme rang du canton de Thetford, dans le 
comte de Mdgantic, district d'Arthabaska, alors 
qu’en fait la partie de terrain ainsi vendue et qu'on 
avait 1'intention de vendre, dtait la moitid nord-est 
dudit lot numero vingt-sept; 

qu’au dit acte de vente du vingtidme jour 
d'octobre mil huit cent soixante-dix-neuf intervint 
Dame Elisabeth Humphrey, epouse dudit R. 
Thomas, renonqant a tous droit au dit terrain en 
raison de son mariage avec ledit R. Thomas; et 
intervint dgalement ladite Asbestos Packing 
Compagny qui ratifia, confirma et approuva ledit 
acte, accorda quittance et renonce pour toujours a 
toute rdclamation et it tous sesa droits, titres, et 
interets en faveur dudit demandeur; 

qu'a partir- de I'exdcution de l'acte ci-dessus 
mentionne, le demandeur a eu possession de la dite 
parcelle de terrain reellement acquise par lui dudit 
R. Thomas et de ladite Asbestos Packing 
Compagny, & savoir, la moitid nord-est dudit lot 
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num&o vingt-sept et qu'il en est encore 
possesseur; 

que le clit R. Thomas et ladite Asbestos 
Packing Compagny lui transporterent reellement 
par l'acte ci-dessus mentionne en dernier lieu, la 
moitie nord-est dudit lot, par erreur de description, 
mais que le dit defendeur Ward a refuse de rectifier 
ladite erreur de description et que maintenant il 
affirme et pretend frauduleusement qu'il est 
proprietaire de la dite moiti6 nord-est dudit lot 
vingt-sept et que ledit defendeur Ward refuse 
malicieusement de corriger ladite erreui' de 
description dans l'intention de priver le demandeiu' 
de ses droits sur ce terrain. 

Toutes les allegations ci-dessus sont 
clairement dtablies par la preuve et les documents 
produits et, par consequent, la Cour est d'opinion 
que la plainte du demandeur est bien fondee. 

C’est pourquoi la Cour enjoint et condamne lesdits 
defendeurs a executer aux frais du demandeur un 
acte rectifiant ladite erreur et lui transportant la 
moitie nord-est du lot vingt-sept, dans le 
cinquieme rang du canton de Thetford, dans le 
comte de Megantic, contenant cent acres de 
terrains, plus ou moins, au lieu de la moitie sud- 
ouest dudit lot (le demandeur par tel acte cedant 
audit defendeur Ward toute reclamation et droit it la 
dite moitie sud-ouest dudit lot) dans les quinze 
jours de la signification du present jugement, et la 
Cour ordonne et enjoint qu'il defaut de se 
conformer au present jugement de cette Cour, ce 
jugement aura k toutes fins que de droit la meme 


force et le meme effet qu'aurait eu tel acte, le tout 
avec frais distraits en faveur des procurateurs du 
demandeur. 

Par la Cour. 

(Signe) BANOIS & THEROUX, P.C.S. 

Chs-C. Bernier, 

Dep. P.C.S. 

VRAIE COPIE d’un jugement rendu et enregistre 
au bureau d'enregistrement de Megantic, il 
Inverness, S 11 heures du matin, le onzi^me jour 
d'octobre mil huit cent quatre-vingt, dans le 
registre «B* , vol. 27, sous le num<?ro dix-sept 
mille sept cent vingt-quatre (No 17, 724). 

DONNEE A INVERNESS, ce vingt-cinqui^me 
jour du mois de janvier, mil huit cent soixante- 
dix-huit. 


R. CHEVRIER, 

Directeur de 1'enregistrement. 

Meme si ce jugement est severe a l’endroit 
de Ward et conlut a un acte frauduieux, il 
n'en demeure pas moins qu’il fut l’un des 
pionniers de nos mines d’amiante et qu’il 
contribua au tout debut a 1’essor de 
Theford Mines. 



Moitie nord-est (420) et sud-ouest (450) du Lot 27, R.V. du canton de Thetford 

Plan officiel du village de Kingsville, 1898. SAHRA - Collection Musee du bronze 

d’lnverness. 
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Albion Tudor 

Albion Tudor est ne le 29 janvier 1898 et 
est baptise le 29 novembre 1903 a l'eglise 
Church of England, Ireland. II est le fils de 
Robert G. Ward et de Annie McKillop 
Cairns. II epousa le 22 septembre 1925 
Nita Maijorie Hammrick. Durant la 
seconde guerre mondiale, Albion s'associa 
a Tancrede Labbe et J. A. Lambert dans 
l'exploitation d'une mine de chrome dans 
le canton de Coleraine. Suite a la fermeture 
de la plupart des mines de chrome de la 
region en 1944, il suivit lcs traces dc son 
pere et acquit les droit miniers des lots 26 a 
28 du rang V du canton d'lreland, situes 
en bonne partie sous le lit du Lac Noir. De 
1948 a 1952, il fit 1'acquisition de la 
plupart des lots avoisinants. 

En 1953, il ccda toutes ses proprietes en 
s'associant sur une base de partage de 
profits, a la United Asbestos Co. fifebute 
alors la prospection sous le lit du Lac 
Noir. "Vexploration ayant perrnis de conclure d 
un gisement rentable, la United presente en 1952 
le result at de ses recherche a I'Asarco (American 
Smelting and Refining Co.) qui cree des lors une 
filliale la «Lake Asbestos of Quebec Ltd» qui 
poursuivra Vexploration amorcee ." 4 

De 1955 a 1959, plus de (rente millions de 
verges cubes de boue seront deplacees. En 
moins de vingt ans, elle devient le 
deuxieme plus important producteur 
d'amiante du monde occidental. 



Albion Tudor Ward 

Source: SAIIRA - Collection Clement 
Fortier. 




Selon certains, Albion parcourait les hotels 
pour vendre des parts de la United 
Asbestos a dix cents la part. Plusieurs 
regrettent aujourd'hui de ne pas avoir 
investit leurs argents dans cette compagnie 
miniere. 
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Une maison, un homme (B.J. Bennett): 


par Renald Turcotte 



Benson James BennetC 1868-1939 
Source: Berverly Nicol Penhale 


II semble qu'il soit le propre 
de l'humain d'oublier. 11 y a des 
hommes qui ont marque leur periode et 
sont par la suite oublies. Leurs 
realisations permettent souvent de 
les faire renaltre apres plusieurs 
annees. Une personne s'interesse a 
un sujet et la curiosite 1'incite a 
remonter aux sources. 

Sur le lot 19 du 6 e rang du 
Canton de Thetford, il y a 
d'anciennes fondations, leur etendue 
permet d'imaginer la grandeur de la 
construction qui a occupe les lieux. 1 
A proximite, un mur de pierres encore 
existant et deux batiments annexe du 
premier detruit par les flammes vers 
1950. 2 La belle disparue avait comme 
nom «la Sapiniere», elle etait aussi 
denommee chateau ou manoir Bennett. 
(Voir la photo en page couverture) 


Benson James Bennett (1868- 
1939) acquit cette propriete par 
contrat avec la King Brother le 31 
juillet 1916. Le lot d'une 
superficie de 255 acres a ete paye 
2,550.00 $. 3 Homme actif dans le 
milieu et bien en vue Benson James 
decide de faire construire sur sa 
propriete une demeure somptueuse 
digne des plus cossue de la region. 
Les plans sont realises par 
l'architecte Ernest Barrot, ils sont 
la replique d'une maison construite a 
Senneville au Quebec pour Cleveland 
Morgan, le frere d'Henri Morgan, 
proprietaire de la grande chaine de 
magasins du meme nom (aujourd'hui 
Sears). 4 

Certaines rumeurs mentionnent 
meme qu'ils seraient inspires d'un 
chateau d'Angleterre. 5 La 
realisation des travaux de 
construction a ete confiee a Antoine 
Gregoire, entrepreneur alors bien 
connu dans la region pour ce genre de 
realisation. 6 

Ses murs sont de pierres, la 
toiture d'ardoises importees 
d'Angleterre; deux grandes cheminees 
transpercent le toit. En fagade, les 
ouvertures sont disposees 
symetriquement sur l'axe central, une 
enorme porte double et deux tours 
viennent completer le tout en 
delimitant les extremites. Sur les 
murs lateraux sont disposees de 
chaque cote, des marquises. Trois 
lucarnes viennent agrementer le 
tout . 7 

L'emplacement etait reconnu 
pour son amenagement paysager. II y 
a sur la propriete de nombreuses 
serres. Un barrage sur la riviere 
Becancour a ete realise pour 
augmenter la masse d'eau. Pour le 
plaisir du proprietaire et des 
invites, un petit terrain de golf de 
neuf trous est aussi sur la 
propriete. 

En janvier 1924, Monsieur 
Bennett doit se departir de sa 
propriete pour rembourser une dette a 
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W TriPr 


M a n o i r 
Benne f t 
(La Sapiniere) 




L E G E N D E 

© biblioCheque 
© hall 
© salle-salon 
© 5 alle a manger 
© cuisine 

© garde-robe de cedre 
© marquises 
© cabinet de toiiefte 
© chambres principals 


up chambres d'hotes 

11 ) chambres des servileurs 


©salle 


de bains 






la Banque de Montreal. 8 La Sapiniere 
est alors raise en vente par une 
compagnie de trust immobilier. 
Plusieurs annees ont passe avant 
qu'elle ne soit a nouveau habitee. 
Un denomme Granville l'aurait 
habitee. Apres un certain temps, 
elle semble a nouveau libre. Un 
jardinier du nom de Villy Jorgensen 
et sa famille s'occupent des lieux. 
Dans les annees 1940 a 1945, J.A. 
Eugene Begin la loue pour la periode 
estivale. 8 Elle est ensuite achetee 
par l'avocat Rosaire Beaudoin de 
Saint-Joseph de Beauce pour §tre 
ensuite louee a Alcide Letourneau. 
Vers 1950, le feu la detruit. 10 

Qui est done Benson James 
Bennett? 

Il est ne le 26 fevrier 1868 a 
Saint-Romuald-d'Etchemin. 11 II est le 
deuxieme enfant d'une famille de 
quatre gargons et huit filles. Son 
pere Samuel James Bennett est 
marchand de bois a Quebec, sa mere 
Elizabeth Mary Fair est native de 
Fair Hill, comte Galaway en Irlande; 
ils se sont maries le 10 avril 1866. 12 


Samuel James Bennett 
•t Elizabeth Mary Fair 
10 avril 1866 

Letitia Ann Mary, 03-03-1867, 1956 

Benson James, 26-02-1868, 23-07- 

1939 

Bedilia Catherine, 20-04-1869, 
12-09-1923 

Louisa Fair Juliet, 04-02-1871, 
1938 

Elizabeth Winifred, 08-02-1872, 
04-08-1872 

Henry William, 09-03-1873, 1922 

Maud Mary, 07-07-1874, 07-08-1874 

Eva Marion, 15-10-1875, 16-08-1876 

Francis Edward, 16-01-1877, 
11-06-1877 

Mary Avelene, 10-12-1878 
Frederick Fair, 12-12-1881, 1920 
Helen Olive, 03-09-1883, 05-03-1884 


Benson James vint s'etablir 
dans la region de Thetford 
(Kingsville) vers 1890, a titre 
d'agent dans le commerce du bois pour 
les freres King 13 : Edmond, James, 
Charles et William. Grands 
proprietaires forestiers ils ont des 
interets en Gaspesie, St-Pacome, 
Lyster et la region de Thetford 
incluant Black Lake et Vimy Ridge, 
soit pres de 50,000 acres de terre. 
Possedant les droits miniers sur 
leurs proprietes, ils y exploitent 
surtout les gisements d'amiante. 14 

Bien integre dans la petite 
localite, Benson James se presente le 
14 janvier 1901 au conseil du village 
a titre de conseiller en remplacement 
de Nazaire Fugere. Un mois plus 
tard, le 8 fevrier, il est promu 
maire de Kingsville en remplacement 
de Joseph Lessard dont la tenue 
d'office est expiree. 15 

En 1904, il decouvre l'Sme 
soeur en la personne d'Edith 
Constance Thomas. La ceremonie du 
mariage a lieu le 19 octobre a la 
paroisse Notre-Dame de Quebec. 16 
Proche des King depuis le debut de sa 
carriere, il allait par cette union 
renforcer ses liens avec cette 
famille, puisque son epouse est la 
fille de William Thomas et Margaret 
King, soeur des freres du m§me nom 
(deja mentionne). 

En 1905, le village de 
Kingsville devient officiellement la 
ville de Thetford Mines. Monsieur 
Bennett est done le dernier maire du 
village et le premier de la ville. 
Durant son mandat, l'une de ces 
realisations fQt 1'electrification 
des demeures de la ville, et de 
certains batiments miniers. 17 

L'annee suivante, il abandonne 
1'administration municipale pour 
s'occuper particulierement des mines 
d'amiante. 

En 1908-1909, Robert H. Martin 
et les King fusionnent leur propriete 
miniere pour former 1'Amalgamated 
Asbestos Corporation; elle inclue les 
mines King, Beaver et la British 
Canadian de Black Lake. Deja gerant 
pour les mines King avant cette 
fusion, Benson James devint le 
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Train de la "Martin Bennett" servant au transport du minerai d'araiante. 
Source: Berverly Nicol Penhale 


premier gerant general de 
1'Amalgamated en 1909. 18 

Homme avec un certain prestige, 
il acquiert en 1910, le premier 
vehicule, modele decapotable, a 
circuler dans les rues de la ville. 19 

En 1912, 1' Amalgamated a des 
problemes financiers, une nouvelle 
compagnie est formee sous le nom 
d'"Asbestos Corporation of Canada". 
Robert H. Martin vendait les mines 
Beaver et British Canadian a la 
nouvelle compagnie. 

La m§me annee, il s'associe a 
B.J. Bennett et achete une propriete 
a Thetford : la mine Ward & Ross qui 
etait abandonnee depuis un certain 
temps. Par leur union, il forme la 
Martin-Bennett a laquelle s'ajoute la 
Johnson et la mine King. Apres le 
deces de Robert H. Martin, la 
compagnie change de nom pour celui de 
Bennett Martin Asbestos & Chrome. 20 
Les actionnaires sont maintenant par 
ordre d'importance Benson James 
Bennett president, Alexander Robert 
Martin fils, vice-president et 
Frederick Bennett frere de Benson 
James . 21 

Monsieur Bennett est l'un des 


rares individus a avoir ete honore 
par Rome du titre de commandeur de 
Saint-Gregoire-le-Grand. Cette 
reconnaissance lui a ete accorde 
comme bienfaiteur des pauvres et des 
eglises de la region. Dans l'eglise 
Saint-Alphonse reconstruite suite au 
feu de 1906 il y avait une plaque 
commemorative sur laquelle on pouvait 
lire "Sacred to the memory of Benson 
James Bennett commander of the order 
of St. Gregory the Great former mayor 
of Thetford Mines 1867-1939 and his 
wife Constance Edith Thomas 1880-1942 
R.I.P." 

En 1923, la soeur de M. Bennett 
decede, le journal “Le Canadien" nous 
donne une tres bonne description de 
1'evenement. 

Le Canadien, 13 sept. 1923, p.l 


FEUE MLLE B. C. BENNETT 

Au moment oil nous a lions sous 
presse, nous apprenons la mort de 
Mile Bedelia Catherine Bennett, fille 
de feu Samuel James Bennett, decedee 
hier soir le 12 septembre a 1'age de 
53 ans et 7 mois apres une longue 
maladie soufferte avec resignation 
chretienne. 
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Feue Mile Bennett etait nee le 
20 avril 1869, elle est la soeur de 
M. B.J. Bennett de la Bennett Martin 
Asbestos & Chrome Mine de cette 
vi lie. 


La prosperity donne souvent des 
idees de grandeur, c'est dans cette 
periode que sont construites les 
maisons cossues des proprietaires, 
Bennett et Martin. Malheureusement 
pour eux les annees vingt allaient 
voir apparaitre un ralentissement 
economique, notamment dans 
1'exploitation miniere. N'ayant plus 
les benefices escomptes la Bennett 
Martin a des difficultes financieres. 
En plus des mines, il y a la Fonderie 
Asbestos, propriete des mSmes 
actionnaires qui a des difficultes. 22 
Les deux proprietaires sont done 
accules a la faillite en 1924, ils 
ont tout perdu, meme leur demeure qui 
est saisie et vendue par un trust. 


Les funerailles auront 
vendredi matin a 8 heures a 1 ' 
St-Alphonse. 


Les annees qui suivent sont 
pour Monsieur Bennett sQrement tres 
difficiles. Agy de 57 ans, il 
delaisse definitivement les affaires 
ou du moins son nom n'est plus 
associe aux grandes activites de la 
ville, des mines et des organismes 
dans lesquels il a su donner beaucoup 
d'energie et une grande partie de sa 


La defunte etait la soeur de M 
B.J. Bennett, de Mmes A.R. Martin, C 
McNaughton et L.H. Peters. 


Le 8 juillet 1910, Benson James Bennett, g4rant de 1'Amalgamated Asbestos 
fait l’acquisition de la premiere auto A Thetford Mines. 

Source: SAHRA 





V. . 

# 
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En 1915, le journal Le Canadien 
decrit ainsi : «De tous nos gerants 
de mines M. Bennett est sans 
contredit celui qui est le plus en 
contact avec notre population, et gui 
en comprend mieux les besoins. II 
s'est identifie avec la ville qui est 
en grande partie son oeuvre, et il 
s 'interesse toujours a ses progres .» 23 

Les gens oublient, heureusement 
les ecrits restent. Une derniere 
mention apparalt sur lui dans le 
journal Le Canadien du jeudi, 27 
juillet 1939. II est ecrit tres 
discretement dans la rubrique 
necrologique : «Le 25 juillet 
Benson James Bennett, epoux d'tidith 
Thomas decede le 23 courant a 1'age 
de 71 ans et 5 mois.» 2i II est inhume 
dans la parroisse St-Alphonse de 
Thetford. Homme genereux et implique 
dans son milieu, M. Bennett avait le 
respect de la population. Apres sa 
faillite cependant, il semble que les 
attitudes changent a son egard, 
puisque les journaux n'en parlent 
plus et on lui consacre que quelques 
lignes dans la rubrique necrologique. 

Il habitait alors avec son 
epouse une maison sur la rue O'Meara. 
Apres le deces, Mme Bennett est 
partie demeurer a Montreal. Elle 
decede en 1942 et est inhumee a 
Thetford Mines. Le couple n'a pas eu 
d'enfant. Il y a dans la ville, pres 
d'une voie ferree qui a disparue, une 
rue qui porte encore son nom : 
Bennett. 25 Puisse-t-elle eveiller la 
curiosite. 
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Accidents dans les mines 



Monument comm4moratif en hommage aux 
travailleurs d4c4d4s dans les mines. situ4 4 
1' intersection des rues Notre-Dame et St- 
Alphonse, Thetford Mines. 


Introduction par Paul Vachon 

En 1975 6clatait une gr£ve 
de plus de 3,500 mineurs de la 
rdgion. Les grdvistes demandaient 
des augmentations salariales et de 
meilleures conditions de salubrity 
dans les mines. Cette gr^ve 
marquait le d6but de la psychose 
de l'amiante, qui allait faire un 
tort dconomique considerable k la 
rdgion et permettre k des 
compagnies amdricaines d'offrir 
des substituts k l'amiante. D'un 
autre point de vue cependant, les 
conditions de travail allaient 
considerablement s'ameiiorer dans 


les mines. La poussibre a 
totalement disparue et les usines 
sont propres aujourd'hui. Les 
mineurs ne paient plus le lourd 
tribut qu'ils payaient pour 
travailler dans les mines. Le 
premier mai 1975, la fete des 
travailleurs etait soulignde de 
fagon spdciale & Thetford Mines. 
Un monument dddid «aux 
travailleurs qui ont laissb leur 
vie dans les mines d'amiante» 
dtait d6voil6 devant une 
assistance de plus de 800 
personnes, des couronnes de fleurs 
dtaient d^posdes, la flamme du 
souvenir 6tait allumde et la 
trompette langait dans l'air le 
lugubre appel auxmorts, cdr^monie 
6mouvante, j'y^tais, j'dtaismeme 
le president du "Comitd d'appui 
aux grdvistes". C'est nous qui 
avions organist cette 
manifestation. II s'agissait 
simplement de se rappeler que ce 
qui a fait la richesse de cette 
rbgion avait aussi un prix. Cette 
chronique ne veut pas brosser un 
sombre portrait des mines, elle 
veut simplement rendre hommage k 
ces individus qui y gagnaient leur 
vie et qui l'ont aussi perdue. 
Ajoutons enfin que les accidents 
sont assez rares dans les mines 
aujourd'hui et que des efforts 
importants sont mis sur la 
sdcuritd, par exemple le port 
obligatoire de chapeaux et de 
lunettes de travail, alors qu'il 
y a quelques ann6es cela 
n'existait pas. Les compagnies 
mini^res soulignent dgalement de 
diff^rentes fagons chaque quart de 
travail ayant plus de vingt-cinq 
milles heures sans accident. 

Conscient 6galement du fait 
que cette chronique peut raviver 
de douloureux souvenirs la Socidt6 
va observer une prescription de 50 
ans. 
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Napolbon Mbtivier 

Fils de Pierre et de Marie 
Rufine Kirouak de St-Pierre du 
Sud, Napolbon naquit vers 1841. 

En premieres noces, il 
bpouse A St-Pierre-de-Broughton 
Marcelline Gagnb, le 11 fbvrier 
1861. Elle btait la fille de 
Simon et de Marie L'Heureux. De 
cette union naquirent Auguste, 
Marcelline, Achille et Joseph. 1 

Napolbon se remarie le l er 
janvier 1876 A Philombne Perron, 
fille d'Isaac et de Marie Lessard, 
a la paroisse de Broughton. Aucun 
enfant n'a etb retracb de ce 
mariage. 2 

Selon l'abbb Alphonse 
Legendre dans son volume intitulb 
«Historique de la ville de 
Thetford Mines*, Napolbon Mbtivier 
fut l'un des pionniers qui composa 
le noyau de la Mission St-Alphonse 
en 1876. Cette mission n'avait 
pas les moyens d'elever un temple 
et de soutenir un pretre. Aussi 
Napolbon Mbtivier preta un local 
de sa maison pour la calibration 
de la messe. 3 

L'annbe 1881 fut marqube par 
une grande sbcheresse. Les 
moissons furent A peu pres nulles 
et les cultivateurs en profitbrent 
pour dbfricher leurs terres et 
mettre le feu aux arbres et 
arbustes disposes ici et 1A en 
monticules. Aidb par un vent 
assez violent, ce feu devint 
incontrolable et arriva aux 
habitations. De vingt-cinq A 
trente maisons furent consumbes 
dont celle de Napolbon Mbtivier. 
A l'automne, tous se mirent A 
1'oeuvre et reconstruisirent les 
maisons incendibes. Ainsi avant 
la fin de l'annbe, Napolbon 
Mbtivier offrait A nouveau un 
asile pour l'autel et son 
ministre. Dbs l'annbe suivante, 
toutes les families se rbunirent 
pour faire 1'achat de cette 


maison. De 1882 A 1885, elle 
servit A la fois de chapelle et 
d'bcole et btait sitube A St- 
Maurice, sur le lot cadastral 434, 
au sud du chemin de fer et en 
arribre de la propribtb de M. E. 
0. Landry. 4 

En 1886, Napolbon Mbtivier 
et son bpouse sont parrain et 
marraine d'Alphonse Paquet, fils 
adopt if de Joseph Roy, l'un des 
dbcouvreurs de l'amiante. 

La premibre election des 
marguilliers eut lieu le 21 
fbvrier 1897. Napolbon Mbtivier 
fut blu marguillier du banc c'est- 
A-dire entrant immediatement en 
fonction. 5 

Napolbon se remarie pour la 
troisibme fois le 22 mai 1899 A 
Delphine Roseberry A Sacrb-Coeur- 
de-Jbsus. Elle btait la fille de 
Jean et de Marcelline Champagne. 
Aucun enfant ne fut trouvb pour ce 
mariage. 6 

En mai 1900, Napolbon 
Mbtivier meurt des suites d'un 
accident dans les mines, A l'age 
de 59 ans. II fut inhumb le jour 
meme dans le cimetibre de St- 
Pierre-de-Broughton. 7 

Louis Gagnon 

Fils de Louis et de Marie 
Fortier de St-Bernard de Beauce, 
Louis naquit vers 1857. 

Le 18 octobre 1875, il 
bpouse Auxilia (Zblia) Lassonde A 
St-Pierre-de-Broughton. Elle est 
la fille de Pierre et de Julie 
Lacroix. De cette union naitront 
8 enfants mais seulement trois se 
rendront A l'age adulte : Marie 
Cordblia, Marie Alma et Napolbon 
Robert. 9 

Le 24 avril 1900, Louis 
Gagnon remplace Elisbe Lafranee A 
la charge de marguillier. 10 
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Le 26 mars 1901, Louis fut 
victime d'un accident dans les 
mines. II eut l'dpine dorsal 
brisde et apr^s dix mois de vives 
souffranees, il ddeddait le 24 
janvier 1902. Un service de l re 
classe fut payd par la compagnie 
King. Voici ce qu'en disait le 
journal "Le Soleil" dans sa 
livraison du l er fdvrier 1902: 

Mort des suites de ses blessures 

(Du correspondant du Soleil) 
Thetford Mines, l er f^vrier 1902 

M. Louis Gagnon, employ6 & 
l'usine de la compagnie King 
Brothers, qui avait 6t6 victime 
d'un si terrible accident en avril 
dernier, a succombd & ses 
blessures, apr^s dix mois 
d'horribles souffrances, 
support6es avec la resignation 
d'un veritable Chretien. 

M. Gagnon etait un ouvrier 
modeie, un bon p£re et un 
excellent epoux. Il laisse pour 
deplorer sa perte une epouse 
inconsolable et trois enfants. 

Les funerailles du defunt 
ont eu lieu vendredi dernier au 
milieu d'un grand concours de 
parents et d'amis qui s'etaient 
fait un devoir d'aller reconduire 
& leur derniere demeure les restes 
mortels de leur regrette 
concitoyen. 

Le service divin a ete 
ceiebre par le rdv. G. Goudreau, 
curd de la paroisse, assiste de 
MM. Leclerc et Castonguay, comme 
diacre et sous-diacre. 

Le corps a ete inhume dans 
le cimetiere de la paroisse. 


Joseph Octave Drouin 


naquit vers 1888. Il etait le 
deuxieme d'une familie de onze 
enfants. 


Louie Drouin £ Delvina Qrenier 

14 juin 1886 a Sacr6-Coeur-de- 
J6sus 


Louis Achilla n 23-05-1887, d 15- 
07-1887 & inhume le 16-07-188/ a 
1 • Srtc Ho 7 mois A Ease Broughton. 


Joseph Octave n vers 1888, d 12-06- 
1904 a Thetford Mines, inhume le 
13-06-1904 a l'Sge de 16 ans a East 
Broughton. 


Alphonsine n 21-04-1890 £ East 

Broughton. 

Lucie n 02-04-1893 £ E ast 

Broughton. Spouse le 12-02-191/ a 
St-Alphonse, Thetford Mines Ernest 
Dodier, vf d'Odeiie Labbe. 

Rose Anna n 15-10-1894 & 

Broughton. Spouse le 26-05-1913 a 
St-Alphonse, Thetford Mines Wilfrid 
Carrier, fils de Johnny & Delphine 
Fugere. 

Diana n 01-09-1896 £ East 

Broughton. Spouse le 21-02-1916 a 
St-Alphonse, Thetford Mines Albert 
Bergeron, fils de Nazaire & Adeie 
C6te. 


Sylvio n 14-11-1897 a East 
Broughton. Spouse le 12-09-1922 a 
East Broughton Irena Goulet, fill® 
de Thomas & C61anire Vachon. d 27- 
06-1970 a l'Sge de 72 ans 7 mois a 
H8p. St-Joseph T.M., inhumd 01-07- 
1970 a St-Alphonse, Thetford Mines. 

Wilfrid n 23-06-1899 a East 
Broughton. 


Mathilda n 01-11-1901 £ East 
Broughton, d 31-10-1905, inhum6 le 
01-11-1905 a l'§ge de 4 ans 10 
mois, a St-Alphonse, Thetford 
Mines. 


Buginia Hilda n 28-03-1902 a East 
Broughton. Spouse le 20-09-1926 a 
St-Alphonse, Thetford Mines Joseph 
L6onidas Thivierge fils d'Honors & 
Georgians Drouin. 

Mirilda Alexandrine n 08-03-1903 a 
East Broughton. 


Fils de Louis et de Delvina 
Grenier d'East Broughton, Joseph 


Joseph meurt le 12 juin 
1904, d'un accident survenu ci la 
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mine King. Voir h cet effet, 
1'article du journal «La Patrie». 


Article de Journal broche au 
rapport de la mine King pour 1904 

(Aucune reference sauf la mention 
«juin») 

«PfiNIBLE ACCIDENT A THETFORD 
MINES. 

Un jeune homme est coup4 en deux 
par un char charge de pierres. 

(Special & «La Patrie» ) 

On bien p4nible accident 
est arrive ici, hier. Un jeune 
homme de Sacr4-Coeur de J4sus de 
Beauce, Joseph Drouin, Sg4 de 16 
ans; etait venu chercher de 
l'emploi chez les King Brothers, 
proprietaires de mines. Apr4s 
avoir obtenu ce qu'il demandait le 
jeune homme s'en alia marchant pa 
et 1A sur les terrains de la 
compagnie, vers les 9.30 a.m. 

II fut vu sur la voie 
ferrde oil 4 chaque instant passent 
des petits chars charges de pierres 
sorties des diff4rents puits. Ces 
chars, une fois charges pdsent de 
5 & 6 tonnes chacun. Le pauvre 
malheureux fut frappe par un de ces 
chars et litteralement coupe en 
deux. Le Dr Lacert (sic.) fut 
appeie pour ne trouver qu'un 
cadavre. Le coroner a tenu une 
enquSte hier et un verdict de mort 
accidentelle a 4t4 rendu .» 


Joseph fut inhumd le 
lendemain 4 East Broughton, il 
n'6tait cigd que de 16 ans. 

Son d6c6s fut mentionn6 dans 
le Livre des Prones de la paroisse 
St-Alphonse T.M. en date de juin 
1904. 

De plus, le rapport Obalski, 
relatant les accidents dans les 
mines, mentionne que le 12 juin 
1904, un homme fut tu6 par un 
wagon dans une mine. Monsieur 
Obalski, ing^nieur minier, fut 
engage comme inspecteur des mines 
du gouvernement provincial. Il 
effectuait un rapport annuel sur 


toutes les mines du Quebec, tant 
au niveau de leur rendement qu'au 
niveau des accidents s'y 
produisant. 

Le 6 d^cembre de la meme 
ann6e (1904) le ptbre de Joseph, 
Louis Drouin, ddc<§dait & l'age de 
42 ans et fut inhumd le 9 ddcembre 
h la paroisse d'East Broughton. 
Il laissait dans le deuil, son 
spouse et neuf enfants vivants. 


par Lucien Gouin et 
Ghislaine Morin 
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LA SAHRA 


Societe des archives historiques de la region de L’Amiante 

par Stephane Hamann et Marie-Josee Poirier 


En mai 1994, la Societe des archives historiques de la region de L'Amiante (SAHRA) obtenait une subvention 
de 10,080$. Celle-ci a ete allouee dans le cadre du Programme cooperatif a frais partages de classement et de 
description admimstre par les Archives nationales du Canada, et visant a reduire l’accumulation de documents. 

Grace a cet argent, la SAHRA a decrit et traite quatre tbnds d’archives syndicales verse par la CSN, soit ceux de 

la Federation de la metallurgie, des mines et des produits chimiques, du Syndicat national 
des employes de Lake Asbestos of Quebec, du Syndicat national des travailleurs de la 
Bell Asbestos Mines Ltd. et du Syndicat national des travailleurs de l’Amiante de 
Johnson's Co. Inc. 



Grdvistes a la mine National, Robertsonville. - 3 au 5 janvier 1963 
Source : SAHRA/ Federation de la metallurgie des mines et des produits chimiques (CSN) 

Ces archives temoignent du developpement minier et du militantisme syndical qui caracterisent la region de 


L'Amiante. 

Nous souhaitons la bienvenue aux chercheurs et au public desireux de consulter cette precieuse documentation. 
Nous sommes situ6s au local 1111 pr6s de la bibliotheque du College de la region de L'Amiante. Le centre 
ouvre ses portes du lundi au vendredi, entre 8 h 30 et 16 h 30. 
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NOS FAMILLES SOUCHES 


Les Anglophones - Les Aylwin 


Thomas Aylwin (Aylwyn) marchand et 
juge de paix, naquit a Romsey, 
Hampshire, Angleterre en 1728, Le 11 
septembre 1771, il epousa Susannah 
Cushing, fille du procureur en chef de 
Boston Massachusetts et ils euient au 
moins trois fils. II etait 1'un de ces 
marchands qui s'installerent a Quebec au 
lendemain de la prise de cette ville par 
les troupes du general Wolfe. II se 
specialisa dans la vente au detail de 
produits d'importation: tissus, denrees, 
vin, articles de quincaillerie et de 
papeteric. Outre les ouvrages utiles au 
commerce, sa bibliotheque contenait une 
cinquantaine de titres, dont des livres 
d'histoire, de droit, de religion et de 
poesie. II occupa la function de juge de 
paix de 1765, jusqu'a sa mort le 11 avril 
1791. 

Thomas (jr) vit le jour a Quebec en 
1777, il epousa Louisa Maria Connoly, 
native d'lrlande. 

Thomas Cushing Aylwin, fils de 
Thomas Aylwin (jr) et de Louisa Maria 
Connoly, est ne a Quebec en 1806, elu a 
deux reprises depute du comte de 
Portneuf, il fut par la suite procureur en 
chef de la cour du Quebec. Il deceda k 
Montreal en 1871. 

Le frere cadet de Thomas Cushing 
Aylwin, James Aylwin, est ne en 1818, 
il s'installa sur le lot 11 du rang 9 de 
Leeds, soit sur le meme lot oil s'etait 
installe en 1809, Archibald MacLean le 
fondateur de Leeds ne en Ecosse en 
1776, c'est egalement sur ce lot 
qu'avaient ete erigds en 1812 le 
presbytere anglican et en 1831 I'dglise 
anglicane, ces batiments sont 
aujourd'hui les deux plus anciennes 
constructions du canton de Leeds. 


Par Lucien Tr^panier 

On ne peut etablir avec precision 1'annee 
de l'arrivee de James Aylwin a Leeds, 
mais on peut presumer que ce flit vers 
les annees 1840. C’est a cette epoque 
qu'il aurait construit la residence 
familiale,* ainsi qu'une deuxieme 
maison pour les domestiques, cette 
dcmicrc, ay ant etc dcplacec en 1945, cst 
aujourd'hui la propriete et la residence 
d'Aurele Bourgault. 

Il etait un "gentleman fanner" sans doute 
tres a l’aise financierement, il fut le 
premier maire de la municipality du 
canton de Leeds soit de 1874 a 1885. Le 
26 octobre 1854, il epousa Elisabeth 
Hall nee le 22 novembre 1831, elle est 
decedee le 21 mai 1889 et quant a M. 
Aylwin il est ddcdde le 19 novembre 
1896 a l'age de 79 ans. 

Thomas Connoly Aylwin, fils de James 
et de Elisabeth Hall, est ne dans la 
residence familiale* de Leeds le 17 
septembre 1855. Il fit ses etudes 
secondaires a Montreal oil il vivait avec 
son oncle le juge Thomas Cushing 
Aylwin. Plus tard, a l'age de 19 ans, U 
retourna a Quebec pour completer ses 
etudes a l'universile Laval, il devint 
avocat en 1878, il etait reconnu comme 
l'un des meilleurs avocats de la ville de 
Quebec. En 1885, il epousa Marian 
Louisa McGie la fille de Daniel McGie 
de Quebec. Thomas Connoly Aylwin 
deceda a la residence de Leeds* le 17 
octobre 1920, a l'age de 65 ans. 
Madame Aylwin deceda le 4 decembre 
1929. 

Elisabeth Amelia Aylwin, fille de James 
et de Elisabeth Hall done la soeur de 
Thomas Connoly, est egalement nee 
dans la residence familiale* le 24 
decembre 1856, elle epousa en 1875, le 
docteur Willian Lyman Hume, lequel fut 
medccin a Leeds pendant 50 ans. Elle 
deedda le 30 mars 1934. 
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*La residence familiale des 
Aylwin, qui avait ete construite par 
James vers 1840, fut vendue par 
Madame Aylwin apres le deces de son 
mari Thomas Connoly en 1920. 
Stanislas Trepanier lequel, fut en 1902, 
l'un des premiers canadiens-fran^ais a 
s'etablir a Leeds, devint le nouveau 
proprietaire de la residence Aylwin, il y 
vecut jusqu'a sa mort en 1929. Son fils 
Delphis Trepanier, herita du bien 
patemel, et y vecut egalement jusqu'a sa 
morten 1955. Quelques annees apres le 
deces de M. Trepanier, (1961) la 
residence fut vendue a nouveau pour etre 
par la suite utilisee comme maison d'ete. 

Malheureusement, pour des raisons 
inconnues, le proprietaire actuel decida, 
le 5 novembre 1994, de detruire la 
residence en l’incendiant, laquelle, 
malgre ses 150 ans d’histoire, etait 
encore en tres bon etat. 


II est dommage, que ce geste irreflechi 
ait ete accompli sans qu’aucune mesure 
n'ait ete prise par les autorites locales ou 
regionales pour sauvegarder cette 
construction, laquelle etait, sans aucun 
doute, un batiment historique. 
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Divers 


La bancrue de donnees: 


Notre banque de donnees contient maintenant 56,912 actes. A chaque 
publication de la revue nous ajouterons une nouvelle paroisse. Celle-ci est en 
caractere gras dans le tableau. La banque contient les actes de naissance, de 
mariage et de sepulture des registres religieux et civils. Les mariages 
comprennent les annotations marginales, notes inscrites en marge des baptSmes du 
registre religieux (presbytere). Ces notes concernent les mariages des personnes 
baptisees dans les paroisses ci-dessous mentionnees mais mariees dans une autre 
paroisse, province ou pays. On y retrouve le nom du conjoint (e) ainsi que le lieu 
de mariage. II n'y a pas d'annotations marginales dans le registre civil (Palais 
de justice) . 


Paroisses 

Ann4es 

Baptemes 

Mariages 

D6cds 

Total 

Anglophones 

1826-1992 

11,599 

2,570 

5,203 

19,372 

Black Lake 

1890-1993 

10,418 

5,485 

4,238 

20,141 

Coleraine 

1917-1992 

3,469 

1,952 

913 

6,334 

Pontbriand 

1898-1992 

2,792 

1,693 

916 

5,401 

Sacre-Coeur-de-Marie 

1879-1992 

4,338 

2,734 

1,817 

8,889 

St-Jacques-de-Leeds 

1902-1992 

3,139 

1,996 

951 

6, 086 

St-Jean—de-Brebeuf 

1931-1992 

813 

529 

162 

1,504 

St-Noel (Thetford) 

1943-1993 

5,657 

2,322 

1,347 

9,326 

Total 


42,225 

19,281 

15,547 

77,053 
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Noms et prenoms 


par Dany Tanguay 

Prenoms Rares 

Voici la suite de la chronique parue dans «Le Bercail» volume 3 
no 1. Vous trouverez surement dans la liste alphabetique qui suit 
le prenom que vous cherchez pour votre enfant. Pour les autres, 
vous pourrez vous amuser en lisant ces prenoms dont vous auriez pu 
heriter. Je tiens a souligner que bien que rares et fort jolis pour 
la plupart ils sont tous veridiques. Aucun n'est le fruit de mon 
imagination. 


MASCULINS 


f£minin 


Artheme 

Athanase 

Azilda 

Bar be 

Azade 

Bonaventure 

Basilisse 

Benerice 

Callixte 

Canut 

Carmeline 

Carmelite 

Casimir 

Christophore 

Cedonia 

Celiose 

Chrysologue 

Chrysostome 

Clarianthe 

Cleophee 

Cyrial 

Cyriaque 

Corona 

Damasille 

Cyrinius 

Delery 

Damarisse 

Delosa 

Demetrius 

DeNeri 

Degonade 

Devie 

Derilla 

Didace 

Devite 

Domine 

Diogene 

Dorvini 

Domithilde 

Dosithee 


Plusieurs noms de families ont connu des variations au cours^des 
siecles et nous avons pense en faire une courte liste qui paraitra 
dans les prochains bulletins. Nous esperons qu'elle pourra etre 
utile aux chercheurs qui auraient de la difficult^ a retracer le 
nom de leur ancetre. 


Beaudry....Lepinette Benoit....Abel Bergeron .... Lajeunesse 

Beaudry.... St-Martin Benoit....Benoist Bergeron ....Larose 


Beaudry ... .Soulard Benoit....Bodin Bernard.Anse 

Beaudry ... .Veneris Benoit.... Cadien Bernard.Doiron 

Belanger... Bellenger Benoit....Labonte Bernard.Hainse 

Belanger.. .Bonsecours Benoit.... Laforest Bernard.Hanse 

Belanger.. .Joubert Benoit.... Laguerre Bernard.Jambette 

Belanger...Lavolonte Benoit... .Lajeunesse Bernard.Jeanbette 

Belanger .. .Marchand Benoit.... Livernois Bernard.Jolicoeur 

Belisle . . . . Belleisle Benoit... .Marquet Bernard.Lafontaine 

Belisle. . . . Lamarre Benoit... .Meloche Bernard.Lajoie 

Belisle.... Levasseur Benoit... .Nivernois Bernard.Lariviere 

Belisle ... .Vasseur Bergeron.. Damboise Bernard.Leveille 

Beliveau... Belliveau Bergeron.. Janot Bernard.Lusignan 


Ref: Talbot, filoi Gerard, Montmagny, L'lalet, Bellechasse vol. 3, 7, 10, 
Talbot, £loi Gerard, Beauce, Dorchester, Frontenac vol.10 
Campagna, Dominique, Comte M^gantic, debut a 1926 inclusivement 
Saint-Hilaire, Guy, Repertoire comte Levis 1679-1990 vol 1 
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Ls RECENSEMENT, UN OUTIL ESSENTIEL 


par Dany Tanguay 


LES RECENSEMENTS DE 1667 ET DE 
1681 

Le premier recensement 
nominal de la Nouvelle-France fut 
fait aux mois de fdvrier et mars 
1666, par les ordres et sous la 
direction de l'intendant Talon. 
C'est & la demande expresse du roi 
Louis XIV que l'intendant, du 
ddbut de fdvrier & la fin d'aout 
1666, envoie ses dmissaires 
s'enqudrir du nom de tous les 
habitants du pays. Ils ne 
r6ussissent pas vraiment car en 
ddfdnitive, les noms de plusieurs 
habitants furent oublids. Des 
recherches rdcentes effectudes par 
les dbmographes Hubert Charbonneau 
et Yolande Lavoie revdlent, que 
les noms de 397 personnes au 
moins, habitant la Nouvelle-France 
& cette dpoque, furent omis. 1 
Talon dtait conscient de ces 
lacunes puisqu'il dcrivait cette 
note & la fin du recensement: «il 
y a sans doute quelques omissions 
dans le Rolle des families qui 
seront rdformds durant l'hyver de 
la prdsdente annde 1666.» 2 


Soulignons qu'en plus de ces 
omissions involontaires, les 
recensements de 1666 et 1667 ne 
mentionnent malheureusement pas 
les noms des quelques 1,400 
soldats des rdgiments de Carignan, 
Poitou, L'Allier, Orleans, et 
Chambelld cantonnds ici depuis 
1665. Le recensement de 1666 
mentionne 3215 dmes comme 
population blanche du pays, soit 
2,034 de sexe masculin, 1,181 de 
sexe fdminin et au total 528 
manages. La ville de Qudbec 
n'avait qu'une population de 547 
ames, la rdgion de Montreal 62 5 
dmes et celle des Trois-Rivieres 


455 §mes. L'lle d'Orleans comptait 
452 dmes, la C6te-de-Beauprd 533 
ames, la seigneurie de Beauport, 
185 ames, la seigneurie de 
Sillery, 140 ames et la seigneurie 
de Notre-Dame-des-Anges, 112 ames. 


Sir Thomas Chapais classifie 
ainsi les professions et mdtiers 
mentionnds au recensement de 1666: 
3 notaires, 5 chirurgiens, 4 
huissiers, 3 institutrices, 36 
charpentiers, 11 boulangers, 7 
bouchers, 20 cordonniers, 32 
magons, 27 menuisiers, 30 
tailleurs, 8 tonneliers, 5 
patissiers, 9 meuniers, 3 
serruriers, 18 marchands, 16 
bourgeois, 401 engages, l'onparle 
meme d'un imprimeur qui habitait 
l'lle d'Orleans. Le clergd se 
composait d'un dveque, de 18 
pretres et eccldsiastiques, 35 
jdsuites. II y avait bgalement 19 
ursulines, 23 hospitalises et 4 
filles pieuses de la Congregation. 


Le premier recensement de la 
Nouvelle-France a dtd publid dans 
l'Histoire des Canadiens-Francais 

de Benjamin Suite, mais celui-ci 
s'Sait servi pour cette 
publication d'une copie faite h la 
main et, consdquemment, tr£s 
imparfaite. 

R6f:- Roy, Pierre-Georges , La ville de 
Qu6bec sous le regime frangals, vol 1, 

1930, pp.353-354. 

- Roy, Pierre-Georges, Rapport de 
l'Archiviste de la province de Quebec, 
1935-36, recensement 1666, 1936, pp. 1-2. 

- Revue l'Anc§tre vol 2 no 2 1975: 

1 Charbonneau, H., Lavoie Y., Revue 
d'Histoire de 1'Am6rique-Francaise, 
Introduction A la reconstitution de la 
population du Canada au 17“ sifecle, vol 
24, no 4, mars 1971, p. 505. 
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2 Roy, Pierre-Georges, Rapport de 
1'Archiviviste de la province de Quebec, 

1935-36, p.154. 

Insatisfait du «rolle des 
habitants de la Nouvelle-France» 
en 1666, tel que le lui avait fait 
parvenir l'intendant Jean Talon, 
le roi Louis XIV par 
1'intermddiaire de son ministre 
Colbert rditdre sa demande pour 
l'annde 1667 en ces termes: «sa 
majestd attend par le retour de M. 
de Tracy un rolle encore plus 
exact que celuy que vous m'avez 
envoyd de tous les habitants de 
tou aage et de tout sexe de la 
colonie puisque vous mesme semblez 
douter qu'il soit aussy fidele 
qu'il seroit a desirer.» 3 


Cette fois-ci, Jean Talon 
ddcide de faire le relevd lui- 
meme. II s'exdcute a compter de la 
fin avril jusqu'd la fin octobre 
1667. Sa bonne volontd fut 
malheureusement mise k rude 
dpreuve, car le grand intendant 
que la maladie n'dpargne gudre, 
l'empeche en fait de mener 
totalement k bonne fin ce nouveau 
recensement. C'est d'ailleurs ce 
qui explique les lacunes que l'on 
y retrouve. Ainsi, les noms d'une 
partie des habitants de l'lle 
d'Orldans et de la Cote-de-Beauprd 
ne figurent pas k ce recensement, 
les demographies Charbonneau et 
Lavoie, les estiment a 131 
personnes. 4 


C'est k la demande des 
autoritds du pays que l'on tient 
en 1681 un recensement nominatif 
de tous les habitants. Beaucoup 
plus complet que les deux 
prdcddents, il a le mdrite, comme 
celui de 1667 d'ailleurs, de nous 
donner en plus des noms des 
habitants, leur age, leur lieu 
d'habitat ion, le nombre d'arpents 
qu'ils ont en culture, ainsi que 
leur avoir en betes k cornes et 
armes k feu. 


Le nombre de mdnages est de 
1,568, il se rdpartit ainsi: 5,375 
hommes et 4,302 femmes. Il y a 
dgalement un tableau des 
professions et mdtiers, ainsi que 
des ddfrichements et du bdtail. 5 
Une lacune reste cependant k 
signaler, on n'y retrouve que la 
profession ou le mdtier de trds 
peu de gens. 


R4f: Revue L'Ancfitre vol 2, no 2, 1975: 

3 Roy, Pierre-Georges, Rapport de 
l'Archivlste de la province de Qu6bec, 

1930-31, p.69 

4 Charbonneau, Hubert et Lavoie 
Yolande: op. clt. p.505 

5 Suite, Benjamin, Hlstoire des 
Canadlens-Francals, tome V, p. 88. 

Est-ce que les recensements 
peuvent etre utiles aux 
gdndalogistes? 

Les gdndalogistes ont souvent 
utilisd ces recensements k des 
fins diverses: 1) determiner 

l'annde d'arrivde de certains 
ancetres en Nouvelle-France; 2) 
dtablir dgalement l'annde 
approximative de naissance d'un 
ancdtre; 3) percevoir la 
progression de mise en culture 
d'une terre; 4) expliquer 
1'apparition ou la disparition de 
certaines personnes dont on ne 
connait pas d'une fagon prdcise 
la date de naissance ou de deeds 
suivant le cas. Reprenons 
bridvement chacun de ces points. 

1) On sait que la majoritd 
des gens venus en Nouvelle-France 
s'engageaient pour trois ans ou 
trente-six mois. 401 ancetres sont 
mentionnds au recensement de 1666 
comme domestiques et 1'amide 
suivante comme habitants. Cela 
signifie qu'ils avaient termind 
leur terme de trente-six mois et 
que leur arrivde au pays de 
situait en 1663. 
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2) La plupart des 
recensements ont l'avantage de 
specifier l'age des personnes 
recensEes. Bien sur, il faut agir 
avec circonspection dans 
1'utilisation de ces donnEes. 
Plusieurs personnes ne savaient ni 
lire ni Ecrire et d'autres 
connaissaient approximativement 
leur date de naissance. On peut le 
verifier en comparant trois ou 
quatre recensements de la meme 
personne s'Echelonnant sur trente 
ou quarante ans. 


3) Il est possible de 
connaitre le nombre d'arpents ou 
d'acres que 1'habitant a mis en 
culture, en paturage, les 
subdivisions de sa terre et le 
nombre de ses animaux. Si par 
exemple l'on prend un recensE qui 
apparait en 1861, 1871, 1881 et 
sur celui de 1901, nous pouvons 
suivre Involution de la famille 
durant toutes ces annEes. 

4) On sait que le taux de la 
natalitE et de la mortality 
Etaient trEs ElevEs au 18 e et 19 e 
siEcle. Malheureusement, la 
disparition de certains documents 
d'Epoque nous empechent de 
retracer les actes de bapteme ou 
de sEpulture de plusieurs 
personnes et en particulier ceux 
des enfants. En comparant deux 
recensements, celuii de 1881 et de 
1891, on peut se rendre compte que 
certaines personnes sont 
mentionnEes dans un, mais non dans 
1'autre, soit parce qu'elles se 
sont marines ou qu'elles sont nEes 
ou dEcEdEes durant les annEes qui 
sEparent les deux recensements. 
Avec le recensement nous avons 
l'endroit, la tranche d'annEe ou 
1'EvEnement s'est produit et les 
ages. On peut maintenant verifier 
dans les registres pour avoir le 
renseignement dEsirE. 

R6f: Langlois, Michel, revue l'Ancetre, 
Soci6t6 g6n6alogique de Quebec, vol 2 no 
2, 1975. 


Une tentative de recensement 


Lorsque les Cent-AssociEs 
deviennent seigneurs de la 
Nouvelle-France en 1627, la 
population de la vallEe du Saint- 
Laurent ne compte que 107 
personnes. En 1645, selon une 
estimation courante, cette 
population ne rEunissait 
qu'environ 300 habitants. En 1658, 
le jEsuite Ragueneau Evalue la 
population d quelque 1,700 
habitants. Enfin, d dEfaut de 
recensement, les historiens ont 
pris 1'habitude de compter environ 
2,500 habitants en 1663; nous 
pouvons hausser 1'Evaluation 
traditionnelle de quelque 500 
habitants de plus. 


Cette Evaluation n'est le 
produit ni d'un recensement 
officiel ni d'une estimation 
approximative, il rEsulte d'une 
enquete systEmatiquement faite 
dans les archives de cette Epoque. 
Ces personnes Etaient regroupEes 
dans la rEgion de QuEbec, des 
Trois-RiviEres et de MontrEal. 


Les dEmographes Charbonneau, 
Lavoie et LEgarE ont eu comme 
objectif de reconstruire la 
population de 1666 et de 1667, au 
moyen des archives de 1'Epoque. On 
peut voir les rEsultats dans la 
revue Population de 1967, volume 
no 6 et de 1970, volume no 1. 


Les donnEes de ces 
recensements officiels, 1666 et 
1667, meme une fois revues et 
corrigEes, ne peuvent s'appliquer 
telles quelles d la situation de 
1663, d cause d'un intervalle 
riche en immigration; et meme si 
c'Etait le cas, elles ne 
rEpondraient pas d certaines 
questions que nous nous posons 
face d cette population: l'dge 
rEel des habitants, leur habilitE 
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a signer, leur profession et leur 
lieu d'origine. Pour connaitre k 
son point de ddpart la population 
immigrante, nous ne disposons 
d'aucun role d'embarquement pour 
la colonie laurentienne. II faut 
se rabattre sur les listes et 
contrats d'engagement. Nous 
possddons deux listes fort utiles, 
pour Montreal en 1653 et 1659; 
quant aux contrats, ils ont fait 
l'objet d'inventaires. Les 
contrats ainsi relevds nous 
fournissent les 61dments 
essentiels k la connaissance d'un 
immigrant: le nom et pr6nom de 
l'engagd, son age, son lieu de 
domicile, sa profession, la durde 
de son engagement, le salaire, 
l'habiletd k signer. 


Nous possddons plusieurs 
archives, soit les archives 
d'administration publique sous 
lesquelles sont regroup^es la 
correspondance officielle et les 
archives notariales au contenu 
tr&s divers: contrats de mariage, 
ventes, ^changes, obligations, 
etc. Nous rattachons dgalement les 
proems, le prdcieux role de milice 
et une sdrie de pieces k 
1'occasion d'un mouvement de 
"retour k la terre". 


Montreal et de la Congregation de 
Notre-Dame. 


II dtait facile d'effectuer 
le recensement pour les personnes 
dont la presence etait certifide 
au cours de l'hiver 1662-1663, 
e'est-^-dire entre le depart des 
vaisseaux k l'automne de 1662 et 
leur retour de France, le 30 juin 
1663. Les registres d'dtat civil, 
les minutiers des notaires, ainsi 
qu'une sdrie de promesses de 
ddfricher k Montreal et le role de 
milice en fdvrier 1663 tdmoignent 
de la prdsence d'une partie 
importante de la population. 


S'il vous est possible de 
consulter la revue Population, 
vous aurez 1'occasion de trouver 
certains renseignements concernant 
des families prdsentes en 1663 et 
dont nous ignorons certains faits. 

Rdf: Trudel, Marcel, La Population du 
Canada en 1663, Editions Fides, 1973. pp. 
1 & 9. 


Dans les archives 
eccldsiales, l'on retrouve des 
registres de baptemes, mariages et 
sepultures, ceux de confirmation, 
d'adjurations et aussi des comptes 
de Fabrique. 


II y a aussi les documents 
des Communautes religieuses: les 
Relations et le Journal des 
jdsuites, les Annales des 
Ursulines, les dcrits de Mdre de 
1'Incarnation, les listes de 
religieuses et d'eieves, les 
Annales de l'Hotel-Dieu de Qudbec, 
les terriers et divers documents 
hospitaliers de l'H6tel-Dieu de 
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Acquisitions 


par Leandre Pomerleau 


-- Bapteme, paroisse L'Annonciation de Pointe-aux-Roches, 1867-1946, comp, par 

Lise BrQle...et al. --Ottawa : Societe franco-ontarienne d'histoire et de 
genealogie. --266p. 

Beaudet, Pierre R. -- Les temoins archeoloqiques du fort Chambly. --Ottawa : 
Service canadien des pares, Lieux et pares historiques nationaux, 1989. --125p. 

Du Passage, Yves. -- La genealogie pour tous : a la recherche de ses racines. -- 
Paris : Hachette, 1994. --191p. (Les Guides pratiques Hachette) . 

Heon, Gilles. -- Catalogue des qreffes de notaires conserves aux Archives 
nationaj.es du Quebec. --Quebec : Ministere des affaires culturelles, 1986. -- 

212p. 

-- Mariaqes, paroisse St-Jean-Baptiste d'Amhersburq, 1802-1885 , comp. par 

Claudette Piquette-Bibeau... et al. --Ottawa : Societe franco-ontarienne 
d'histoire et de genealogie, 1990. --385p. 

-- Mariaqes, Notre-Dame-de-Lourdes de Cyrville (Ottawa), 1873-1985. comp., Hector 
Lavergne. --Ottawa : Societe franco-ontarienne d'histoire et de genealogie, 1986. 
—130p. 


-- Mariaqes, Saint-Francois-Xavier de Tilbury, 1855-1985. comp, par Claudette 
Piquette-Bibeau. --Sudbury, Ont. : Societe franco-ontarienne d'histoire et de 
genealogie, 1988. --261p. 

-- Paroisse St-Jerome : mariaqes et sepultures. —S.l. : s.n., s.d. --72p. 

-- Repertoire des mariaqes de la paroisse Saint-Philippe de Trois-Rivieres. 1909- 
1992 . --Trois-Rivieres : Societe de genealogie de la Mauricie et des Bois-Francs, 
1994. --317p. 

-- Repertoire des mariaqes des paroisses 1 'Assomption, 1951-1988, Ste-Croix. 1949- 
1988, Ste-Helene (desserte) , 1973-1988 de Shawiniqan, St-Paul (complement). 1978- 
1989 de Grand-Mere. --Trois-Rivieres : Societe de genealogie de la Mauricie et 
des Bois-Francs, 1994. --212p. 

-- Sepultures, Saint-Francois-Xavier de Tilbury, 1855-1955. --comp, par Claudette 
Piquette-Bibeau. --Sudbury, Ont. : Societe franco-ontarienne d'histoire et de 
genealogie, 1988. --288p. 

-- Sepultures, St-Jean-Baptiste d'Amhersburq, 1802-1885. comp, par Claudette 
Piquette-Bibeau...et al. --Ottawa : Societe franco-ontarienne d'histoire et de 
genealogie, 1987. --370p. 

Tremblay, Lorraine. -- £tude ethnohistorique du moulin a scie a la vapeur de 
Kinnear's Mills. —Quebec : Ministere des affaires culturelles, 1986. --108p. 


58 


Le Bercail, vol. 3, no 4 - mai 1995 









CORRECTIONS DANS LES REPERTOIRES DE gEnEaLOGIE 


Errata: 

Une erreur s'est glissee dans la revue "Le Bercail" de fevrier 1995 Vol. 3 no 3 
a la page 29, La troisi&me g6n4ration, “ Alors qu'avec sa troisieme. 

±1 «ut dix enfants: 

V^ronique epouse Frangois Lessard le 4 fevrier 1799 a St-Joseph, Beauce. 

Marguerite epouse en 1® S noces Jean-Baptiste Barriault le 13 octobre 1801 a St- 
Joseph, Beauce et en 2® 3 noces, Frangois Poulin le 19 septembre 1809 a St-Joseph, 
Beauce. 

M. GeneviAve epouse Louis Giguere le 13 octobre 1801 a St-Joseph, Beauce. 

Joseph epouse Marie Anne Giguere le 21 janvier 1812 a St-Joseph, Beauce. 

AngAlique epouse en l er ® a noces, Ignace Lessard le 21 janvier 1812 a St-Joseph, 
Beauce et en 2® a noces, Pierre Morin le 2 juin 1856 a St-Frangois. 

Louis epouse Marie Dodier le 7 aoflt 1815 a St-Joseph, Beauce. 

Judith epouse Frangois Lessard le 7 octobre 1817 a St-Joseph, Beauce. 

HAl&ne epouse Jean Rodrigue le 20 janvier 1818 a St-Joseph, Beauce. 

Archange epouse Pierre Lessard le 10 juillet 1821 a St-Joseph, Beauce. 

Jean epouse Marie Lessard le 15 octobre 1822 a St-Joseph, Beauce. 


ASSOCIATIONS DE FAMILLES 

L'Association des Filion, Pillion, Philion et Phillion d'Am6rique celebrera le 
330® anniversaire de l'arrivee d'Antoine Filion, et le 300 e anniversaire de 
mariage de Jean Filion, au Cegep de Limoilou, le dimanche 18 juin 1995. 
Renseignements: Marc-Henri Filion, (418) 625-0061. 

Les Trudelle, Trudel et Trudell d'Amerique souligneront, en juin, le 350® 
anniversaire de l'arrivee de l'ancetre de Jean Trudel. Renseignements: Andre 
Trudel (418) 653-5001. 

Les Jean d'Amerique, descendants de Pierre Helie et Vivien Jean, portant aussi 
les patronymes de Godon et Viens, sont tous invites a une fete de retrouvailles 
qui se tiendra dans les municipalites de St-Mathieu, St-Simon, Trois-Pistoles et 
Rimouski, les 18, 19 et 20 aoQt. Renseignements: (514) 661-3298. 

Les Massicotte d'Amerique viennent de se regrouper en association de famille. Une 
premiere fete a eu lieu le 2 avril dernier a Ste-Genevieve-de-Batiscan. Une 
autre fete aura lieu les 5 et 6 juillet prochain pour celebrer l'arrivee en terre 
canadienne de l'ancetre Jacques Massicotte. Renseignements: Jean-Paul Massicotte 
(819) 373-4903. 

Association des families Tanguay. Assemblee generale de fondation, dimanche le 
11 juin 1995 a 13h30, au sous-sol de l'eglise, a St-Vallier, comte de 
Bellechasse, sortie 356 de l'autoroute 20. Renseignements: (418) 335-6744. 
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CORRECTIONS DANS LES REPERTOIRES DE gEnEaLOGIE 


Titre: 


Donnee: 

Correction: 

Titre: 
Volume no.: 
Donnee: 

Correction: 

Titre: 

Donnee: 
Correction: 

Titre: 
Volume no.: 
Donnee: 
Correction: 

Titre: 
Volume no.: 
Donnee: 


Correction: 

Titre: 
Volume no.: 
Donnee: 

Correction: 

Titre: 
Volume no.: 
Donnee: 

Correction: 


Titre: 

Donnie A ajouter: 

10/08/1954 

09/08/1954 


Repertoire des bapternes-marlages et sepultures 
East Broughton 

Page: 286 

Carrier, Eloi (Joseph, Marie Cholette) St-Ludger 
1905/10/24 Thivierge, Anna (Richard, ....) 

Mere Eloi: Marie Nolet (voir bapt. p. 17) 

St-Antoine-de-Pontbriand Naissances (SGRA) 

6 Page: 63 
Isabelle, Jeanne-d'Arc Marise; 

marraine: Jeanne d'Arc Bolduc (epouse parrain) 
marraine: 

R6pertoire des mariages de St-Gregoire-Le-Grand, Nicolet 

Page: 33 et 160 

Harmani, Frangois 1-7-1833 Angele Morin 
Hamann Frangois 

St-D6sire-du-Lac-Noir Mariages (SGRA) 

8 Page 66 

02/06/1990 Drouin, Pierre (... Ste-Julie) 

(... Notre-Dame T.M.) 

St-Noel-Chabanel Naissances (SGRA) 

7 Page 330 

06/07/1991 Roy, Jos. Danny Marc Andre 
09/05/1991 Andre & Francine Turmel St-Noel T.M. 

Pierre Roy & Louise Me Cutcheon 
Parrain: Alain Roy & Louise Me Cutcheon 

Sacre-Coeur-de-Marie Mariages (SGRA) 

1 Page 323 

06/08/1977 Jacques Claude (Laureat & Therese Paquet) 
Jacques Carole (East Broughton, p. 336) 

Epouse: Cloutier Carole 

Wotton (Cte Wolfe) 

3 A Page 295 

Lebel Olivier (Augustin - Henriette Charland 
Vasseur-Belisle Adeline (Edouard - Vitaline Dion 
inscrit dans registre: Label, signe Labelle Olivier 
Vafseur dit Belisle, Adelia 


St-D6sir6-du-Lac-Noir Naissances (SGRA) 


Gouin Marie Clauda Reina 

Jean Marie & Cecile Simoneau Black Lake 

Lorenzo Marceau (oncle) & Florentine Simoneau (ep.par) 
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Vous avez maintenant au verso de votre carte de membre un "code bar" . 
Celui-ci vous permet d'emprunter, au comptoir du pret, des revues specialisees 
en genealogie et en histoire (voir liste ci-dessous). 

SOCIStSS DE GgN&MiOGIE 


"Saguenayensia" . --Societe de genealogie du Saguenay. 

“L'Ancetre" . --Societe de genealogie de Quebec. 

"Estuaire genealogique". --Societe genealogique de l'Est du Quebec. 
"Entraide genealogique". --Societe de genealogie des Cantons de l'Est. 
"Heritage". --Soci6te de genealogie de la Mauricie. 

"La Chousse". --Societe de genealogie du Saguenay. 

"Lost in Canada". --Societe de genealogie du Minnesota. 

"Memoires". --Societe genealogique canadienne-frangaise 
"Nos sources". --Societe de genealogie de Lanaudiere. 

“Outaouais genealogique". --Societe de genealogie de l'Outaouais. 

"Les Ramures". --Societe de genealogie Les Patriotes. 

"Le Bercail". --Societe genealogique de la region de L'Amiante. 


soci6t£s de g£n£alogie ET D'HISTOIRE 


“Au fil du temps". --Societe historique et genealogique de Salaberry. 

"La Souvenance". --Societe historique et genealogique Maria chapdelaine. 
"Origines". --Societe historique et genealogique de Smoky River. 


SOClfrrgS D'HISTOIRE 

"Asticou". —Societe historique de l'Outaouais. 

"Au fil des ans".--Societe historique de Bellechasse. 

"Au fil du temps". --Societe d'histoire de Saint-Hubert. 

"Cap-aux-diamants" . --Editions Cap-aux-diamants. 

"Charlevoix". --Societe d'histoire de Charlevoix. 

"Connections". --Societe d'histoire du Quebec. 

"Javelier". --Societe d'histoire de la C6te-du-Sud. 

"Le Phare". --Societe historique du Lac Saint-Jean. 

"Le Postilion". --Postilion de Champlain. 

"Revue d'histoire de l'Amerique frangaise". --Inst, d'hist. de l'Amerique 
frangaise. 

"Seigneurie de Lauzon". --Societe historique regionale de Levis. 


ASSOCIATION DES FAMILLES 

"Arbre du mai". --Association des families Demers. 

"Le Bauche dit Morency". --Association des families Morency. 
"Escole Brissonniere“. --Association des families Brisson. 

"La Gagnonniere“. --Families Gagnon & Belzile. 

"La Gourguerie". --Association des Gourgues et Gourdes d'Amerique. 
"Le Grondinard". --Association des families Grondin d'Amerique. 

"Le Leger". —Genealogie et histoire des families Leger. 

"Le Normand". --Association des descendants de Jean Le Normand. 
"seguiniere". --Association des seguins d'Amerique. 


JOURNAUX 

"Courrier Frontenac". --Hebdomadaire de Thetford Mines. 
"Feuille durable". --Hebdomadaire de Plessisville. 
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